
 
Depuis maintenanttrois ans, Jean-

René Lapointe, armurier

autodidacte, met ce passe-temps

au service des autres. À 48 ans,il

pense aujour où, à sa rertraite à
l'âge de 55 ans, il s’y consacrera et
fera de son métier de soudeur, une

occupation occasionnelle. «Ce

seraitun passe-temps avec un petit

revenu.»

Armurier autodidacte

Un passe-temps mis au service des autres
SAINT-AUGUSTIN

(PET) — Aussi jeune qu’il
se rappelle, dans un rang
de la municipalité, Jean-
René Lapointe avait le
goût des armes. Comme

c’était un sujet tabou dans,
sa famille, l’enfant qu’il

était en a développé le

goût.

Même si des oncles

chassaient et que son

grand-père avait une .22,

   

 

   

 Paul-Émile

hériault

son père n’a jamais eu
d’armeet il était défendu
d’en avoir, dans la maison,

jusqu’au jour où lui, l’aî-
né, a brisé cette interdic-

tion: il achète sa première
22 à 14 ans. L'achat, mais
surtout l’entrée dans la
maison «d’une première
grosse carabine de chas-
se», une .303 l’année sui-

vante, avait soulevé un é-
moi, de la part de la mère
de famille. Elle a dû se
faire à l’idée: la famille
comptait six frères. J-R
Lapointe s’était d’abord
intéressé aux armes dans
RESESPE See
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les manuels d’histoire du
Canada, etc, mais ses frè-

res ont grandi en en con-
naissant les rudiments à
la maison.
La première arme que

nous présente M. Lapoin-
te, à son atelier de la rue
Principale, est une Win-

chester modèle 70 avec
magasin intérieur intégré

qu’il a dotée d’un maga-
sin détachable, soit un
pontet neuf avec mécanis-
me à ressort. Même trans-

formation pour la Parker
hale, etc. En fait, il peut

effectuer divers change-
ments «tant qu’on ne co-

pie pas un brevet».

En fait, M. Lapointe

transforme des armes
militaires en carabines
de chasse, un avantage au

chapitre du coût. Elles
proviennent de surplus
militaires de différents
pays dont le Canada mais
surtout les Etats-Unis. Il
se les procure auprès de
vendeurs d’armes militai-
res, grossistes nombreux
qui ont des armes prove-
nant, par exemple, de
pays qui renouvellent
leurs armes, etc. M. La-

pointe lit l’anglais, mais
se fait aider quand vient
le temps de communiquer
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MAGASIN— NM. Lapointe modifie des armes pour les chasseurs, la presque totalitéde sa
clientèle. KI rend amovible le magasin à cartouchesfixe.

 
ARMURIER— Jean-René Lapointe ajuste un viseur et fait
divers travaux.

verbalement.
Dans l’armoire cade-

nassée, on retrouvait en-

tre autres cette semaine

un Mauser 3006 militaire

d’origine allemandefabri-
qué au Brésil, transformé

en arme de chasse: «Un

individu qui n’est pas -

maniaque de belles armes
mais en veut simplement
une bonne, ou dispose
d’un petit budget, peut
payer 250 $ au lieu de 500
$ou 700%...»

Certaines armes, apres

avoir servi, par exemple a
des exercices pendant-des

dizaines d’années, ar-
rivent en mauvais état. M.
Lapointe s’équipe gra-
duellement: tour a fer
pour faconner des canons,
sableuse et solutions pour
redonner leur apparence
a des canons rouillés, etc.

D’autres armes arrivent
en bon état comme un
Mauser 8 mm. Sur celles
qui arrivent avec un ca-
non brisé, il peut par ex-
emple installer un canon
d’un autre type, commele

.270 que les chasseurs ai-
ment, mais qui n’existe
pas dans le militaire.

Passionné, M. Lapointe
enchaîne avec diverses

considérations techni-
ques sur les armes et

leurs origines, leurs qua-

lités respectives etc. Sans
lui prêter l’intention d’ar-

river vite à la retraite, on

devine qu’il a hâte de

pouvoir consacrer tout le

temps voulu à ce passe-

temps. D'ailleurs, il cares-

se des projets d’agran-
dissement de son local,

afin de le rendre plus
fonctionnel et d’amélio-
rer la présentation au pu-
blic. Il veut continuer à se
limiter aux armes longues
plutôt qu’à celles à

autorisation restreinte.

(Autre texte
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Pas de releve dans sa famille
SAINT-AUGUSTIN (PET)—

Comme bien d’autres, Jean-
René Lapointe, armurierauto-
didacte de Saint-Augustin, ne
peut compter sur une relève au
sein de sa famille. Il dit prodi-
guer ses conseils à ceux quile
demandent, tant en ce qui
concerne ses connaissances
sur les armes que son métier
de soudeur à haute pression.
«Pourquoi pas redonner ce
qu’on a reçu?», dit-il simple-
ment.

Il n’a pas de garçon, ce qu’il
aurait aimé; celles de ses qua-
tre filles (10 à 23 ans) qui sont
en âge de le faire ont choisi
d’autres voies, s’intéressant
aux armes «comme ci comme
ça». I] admet quele fait d’être
armurier est plus un passe-
temps qu’une façon de gagner
sa vie.

L'an dernier, son chiffre
d’affaires a été de 7000 $ à 8000
$ et il prévoit qu’il sera de 15
000 $ cette année, caril s’est
davantage fait connaître à
Girardville (foire commer-
ciale) et Dolbeau (Expo-na-
ture); les minces profits servent
à acheterde l’équipementpour
fabriquerun canon d’arme,etc.
M. Lapointe a des dispositions
pour le travail manuel.

C’est également seul, avec
les conseils d’un frère, qu’il
avait appris la soudure. Jus-
qu’à l’âge de 27 ansil gagnait
sa vie commebûcheron. Un an
après un premier emploi
comme soudeur, dans les an-
nées 60, il a obtenu les cartes
nécessaires pourpratiquerson
métier. Il est ensuite devenu
soudeuràhaute pression, avec
les autorisations nécessaires.[

Depuistrois ans, il s’équipe
mieux. Globalement, il faut
investir au moins 10 000 $ au
départ, dit-il, à l’intention de
ceux qui seraient tentés par ce
métier. Aujourd’hui, it serait
le seul armurier du Lac-Saint-
Jean à ainsi modifier des ar-
mes, lesremettre en étatet leur
rendre leur apparence; la ré-
gion compte cinq ou six armu-
riers, dit-il.

Le fait d’être autodidacte
peut présenter un problème.
D'ailleurs, quandil lui arrive,
rarement, de rencontrer une
grosse difficulté,il n'hésite pas
à consulter certains confrères:
ClermontLévesque de Boileau
qui lui a beaucoup appris, et
Guy Riverin de Chicoutimi.

Parfois, il renonce, comme
de redresser certains canons,
un bris fréquent depuisl’arri-
vée des véhicules à trois et
quatre roues. «Parfois, le
temps d’ajustementne vautpas
I'investissement», explique-t-
il.

Si vous étes membre du
[CLUBMullispounls3

Voici votre code
pour aujourd'hui

 

  

 

  

Un minimum de clients,
heureusement, ne réalisent
pasle travail que demandela
réfection d’une arme, si on
considère le coût des pièces
qu’il doit se procureraux Etats-
Unis et se faire acheminer.
«Mais, généralement, les gens
sont assez compréhensifs».

Il lui arrive très régulière-
mentdevoir des gens étonnés
de ne pouvoir acheter une
arme, car ils ne possèdent pas
les documents nécessaires.
«Plusieurs arrivent la veille du
départ et veulent une arme...
Evidemment, ils ne peuvent en

obtenir. Au moins 50 pour cent
des gens sont mal informés sur
laloi, ne réalisent pas que leur
permis est expiré depuis long-
temps, etc.»

En ce quile concerne, deve-
nir plus actif dans le métier
d’armurier, sa passion, le ten-
tait depuis longtemps.«Il faut
quece soit une passion», dit-il
à l’intention des jeunes.

Initier les jeunes

Jean-René Lapointe consa-

cre au moins vingt heures par
semaine à son passe-temps
d’armurier. C’est évidemment
quand il travaille comme sou-
deur à haute pression.

Dansles périodes de ralen-
_ tissement de son métier, ses
énergies vont encore plus à ce
passe-temps. À l’automne, lors
de la chasse, la période de-
vient, dit-il, «trop active» pour
un passe-temps.

M. Lapointe conseille aux
gens d’initier les jeunes aux
armes, s’ils le demandent. On
s'assure ainsi de leur donner
desinformations adéquates, ce
qui, croit-il, «éviterait bien des
accidents».

Les armes étantinterdites
dans sa famille quand il était
jeune, il raconte, exemple à
l’appui, que des essais en ca-
chette auraient pu se révéler
dangereux, même mortels.
D'ailleurs, il estime que les

cours de maniementd’armes à
feu y gagneraient à être plus
complets, en tenant davantage
compte de la formation prati-
que.
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Bois Franc
du Lac-St-Jean inc
945, av. du Pont Nord Alma Qc - G8B 786

      
  

  

  

     

Nomination

La direction de Bois

Francdu Lacdésire an-

noncerà toute la popu-
lation la nomination de
M. Marco Munger au
poste de directeur
général.

M. Munger qui pos-
sède une vaste expé-
rience dans le domaine
vous invite à venir le
rencontrer pour votre
achat de bois de plan-

Marco Munger cher.

Bois Franc du Lac-St-Jean Inc.

668-4614e+ 1-800-567-9900
  

E LE PEUT.
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Ma contribution est de :

Nom :

URGENT
D'ARGENT

CAMPAGNE DE FINANCEMENT 1991

La Société canadienne
dela Croix-Rouge

Division
du Québec

 

Adresse :
 

 

Code postal:

Reçu : oui [non

2170, boul. René-Lévesque Ouest
Montréal (Québec)

RLY
.L (514) 937-7761    

   1205, boul. Charest Ouest
Québec (Québec)
GIN 2C9
{418) 687-5062
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Ancien hôtel Champlain

La transformation en voie de réalisation

    
TRAVAUX — Normand Bouchard, directeur de l’hébergement,

Paul et Jean Boivin, promoteurs, posent devant la façade du
Champlain qui fait l’objet des premiers travaux de rénovation.

(Photo Sylvain Dufour)
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Des frais de 2 $ par personne seront payables au
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2-8x10, 3-5x7*,

l'offre annoncée. Photos sur fonds traditionnels.

Fond blanc et fond noir, vignettes et autres effets
spéciaux ne sont pas disponibles dans l'offre

spéciale. Nous Choisissonsles poses.
Possibilité de crédit. Ne peut être combinée à

aucune autre offre. Aucune valeur monétaire.

Sears Canada Inc. Coupon en vigueurjusqu'au
6juin 1992. “grandeur approximative

Les adultes et les familles
sont les bienvenus.

Egalement disponibles: photos de
passeport couleur instantanées et

service de copie ou de restauration.

Les studios sont situés dansla plupart des
magasins Sears.

Vous en avez pour votre argent. . .et plus!©

#+ Photos imprimées au Canada

PRÉSENTEZ CE COUPON AUMOMENT DELASÉANCE

CHICOUTIMI (NB) — Tel
que prévu, l’ancien hôtel
Champlain deviendra, d’ici à
quelques semaines, une rési-

dence luxueuse pour person-
nes âgées.

Les ouvriersde la construc-
tion ont pris possession des
lieux le 21 avril et mêmesi les
travaux ont débuté avec quel-
ques jours de retard, le direc-
teur de l’hébergement, Nor-
mand Bouchard, promet que
les locataires pourront y amé-
nager le premier juillet,
comme on le leur a promis lors
de la signature des baux.

La cure qu’est en train de
subirl’édifice, qui sera rebap-
tisé le «ManoirChamplain», est
radicale; le promoteur Guy

Boivin, qui s’en est porté ac-
quéreur en 1988, va investir
près de 2 millions$ tantà l’in-
térieur qu’à l’extérieur. En

effet, mêmesi l’allure générale
de l’édifice sera respectée,
certaines modifications seront
visiblestel l’élargissement, de
six pieds, de la facade donnant
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* résidence chaleureuse pouvant
accueillir 35 personnes

* toutes les chambres au rez-de-
chaussée et l'étage

* chambre privée avec salle de bains
* chambres avec balcon
® salon accueillant
* salle à manger élégante

e verrière

* vaste galerie pour promenade
extérieure

* grand stationnement

 

 Chicoutimi

 

  

Responsable de location:
E À - 1% 4 pFyr à bi ies i)696-2584 114s:- jHevimaiena

-® salle de bains avec rampes de sécurité

  

sur la rue Racine, et la pré-

sence de balcons avec porte-
patio dansla plupart des cham-
bres.

Le projet a reçu l’approba-

 

  

 

   

   

Normand

oivin

tion de la Société canadienne
d’hypothéque et de logement
(SCHL) et l’édifice, qui sera
doté de gicleurs automatiques,
a été décrété conforme aux
critères de protection contre
les incendies.

Services

Les unités, qui ont trouvé
preneurà plus de 50 pour cent,
sont louées entre 600 $ et 1000
$ selon qu’on choisira un loge-
mentde type studio ou encore
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© vaste terrain avec balançoire dans un boisé
eme SEER = =PEwwan———————

1060, boul. Saguenay Est 1 yN MOIS DE LOYER!

  

| GRATUIT |
Promotion spéciale sur i

présentation de ce coupon Ë

I NOMmcmeeeemmmm|

unesuite de plus grande super-
ficie. En fait, les locataires ont
le choix entre six modèles.

Mais, de préciser Normand
Bouchard, tous auront droit
aux mêmes services quelque

soit celui choisi. Ainsi, la pen-
sion inclut les repas, l’entre-
tien ménager, les soins de

santé, l’animation quoti-
dienne,l’accès à une chapelle,

à un salon privé pourles ré-
ceptions intimes, au jardin et
à la terrasse. L’édifice abrite-
raégalementun dépanneur, un

salon de coiffure et d’esthéti-
que, un bureau de médecin et
une clinique de lasérothéra-
pie.

En terminant, M. Bouchard
ajoute que la réponse reçue
jusqu’à maintenant est excel-
lente et que plusieurs déten-
teurs d’un bail sont des person-
nes âgées qui avaient dû quit-
ter le centre-ville de Chicouti-
mi et qui sont maintenant
heureuses de pouvoir retour-
nery vivre.

ascenseur *
repas (3) service aux tables ©

supervision des médicaments ®
soin de soutien et d'assitance *

infirmière du CLSCe
service de blanchissage *

service d'entretien *
service de surveillance 24 h/jour *

service de pastorale ©
service de coiffure ®
animation sociale ®

couple demeurantsur place *
programme "Vie active" ©

voisin de: . l'église
. dépanneur . bibliothèque. local de

l'age d'or. arrêt d'autobus  
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«Notre avenir

dépend de nous»
Le 9 mai prochain, la po-

pulation méthodoise se
réunira afin de participer à
un sommet économique
sous lethème «Notre avenir
dépend de nous».

Le comité du sommet de
Saint-Méthode, chargé d’or-
ganisercette activité en col-
laboration du CADC, de-
mandeaux gens de la muni-
cipalité de répondre positi-
vement et à prendre une
part active face à leur pro-
pre développement. réunis
collectivement, les citoyens
décideront des orientations
économiqueset sociales de
demain et se définiront un
milieu devie à leur ressem-
blance.

La tenue de ce sommet
fait suite à l’assemblée
publique du22 avril dernier
où assistaient plus de 120
personnes. Selon André
Lebeuf, maire de St-Mé-
thode et représentant du
comité du sommet,la parti-
cipation à cette assemblée
publique fut au-delà des
attentes des organisateurs.
Ce qui démontre sans doute
aucun que les gens de St-
Méthode sont fortement
intéressés parleurdévelop-
pement. Celà augure bien
pour le sommet de samedi
prochain.

Les Méthodois doivent
s’inscrire au 679-1387 ou
encore se rendre a la mai-
rie. Le sommet se tient au
centre communautaire dès
9h. Le dîner est offert gra-
tuitement.

«Maria Chapdelaine
ou le paradis

retrouvé»
La direction du musée

Louis-Hémon a bien voulu
émettre ses commentaires
sur le prix Robert Cliche
remis à Gabrielle Gourdeau
au sujet de «Maria Chapde-
laine ou le Paradis Retrou-
vé».

Le musée s’est dit heu-
reux et fier de constaterque
le mythe Maria-chapdelaine
est encore bien vivant. Le
Roman de Gabrielle Gour-
deauintituté «Maria Chade-
laine ou le paradis retrou-
vé» montre en effetcombien
le thème et la problémati-
que de l’oeuvre maîtresse de
Louis-Hémon continuent
d’alimenter l’imaginaire et
la démarche des gens
d’ailleurs et d’ici.

Le musée Louis-Hémon
traitera par ailleurs de la
collection d'illustrations
sur Maria Chapdelaine que
possède Mme Gourdeau
danslecadre de l’exposition
quiserainaugurée le 15juin,
au sujet de Maria Chapde-
laine. Cette auteure est
depuislongtemps identifiée
commeétantune collection-
neuse passionnée et sa dé-
marche s’inscrira parfaite-
ment bien dansle cadre de
cette exposition sur les dif-
férentes collections, dansle
monde, autour du phéno-
mène Maria Chapdelaine.
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Débat oratoire

La finale inter-zone du con-
cours d’Art oratoire, organisé
par les clubs Optimistes de la
région, sera présenté aujour-
d’hui à la polyvalente de Nor-
mandin.
H y aura dix participants

danscette finale de la zone 21
qui comprend les huit clubs de
la région incluant Chibouga-
mau-Chapais. Les gagnants de
la semaine dernière furent
Marie Pascale Lacombe et
Jean-François Girard de Ro-
berval. Le thème du concours
était: Si je pouvais voir l’ave-
nir. Lagrande finale dudistrict
est du Québec aura lieu le 12
septembre à Chicoutimi.

INFORMATION— Hydro

 

 

FORMATION— On a dévoilé, il y a quelques jours, les noms
des gagnantsd’un concours régional concernant les étudiants
enformation professionnelle. De gaucheàdroite: NancyTrem-
blay d’Alma, gagnante de la catégorie Dessin du bâtiment,
Léopold Girard, directeur de la formation professionnelle au

PWD, Pascale Bouchard de Chicoutimi, gagnante en coiffure
et René Gagnon d’Alma, gagnant en Technique d’usinage.

(Photo Jean Briand)    
Le Club Optimiste survivra

Le Club Optimiste de Roberval, qui, il y a quelques semaines
à peine, avait décidé de se faire hara-kiri, est revenu sur sa dé-
cision et on a décidé de poursuivre les activités en y apportant
des améliorations. Ce mois-ci, onva tenir une vaste opération de
sécurité à bicyclette et on prêtera le concours du club pour la
présentation du cirque Salut Champion, au centre sportif de
Roberval, le jeudi 14 mai. Enfin, on a décidé d'accepterles coin-
jointes des membres dès septembre prochain, à la reprise des
activités. Le nouveau président est Rémi Girard.

    3

BERCE-DON— Le berce-don de la section régionale de l’Association québécoise de la fibrose kys-
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-Québec a donné, cette semaine à Alma,

une séance publique d’information sur la 12e ligne. Jacques
Lavigne, chef de chantier (photo de gauche) et Jean-Maurice
Bouchard (photo de droite) ont précisé les éléments techniques,
retombées potentilles pourla région et la façon de procéder pour
les entrepreneurs intéressés. Le tout se déroulait lors d’un diner
de l’Association des dîners d’affaires d’Aima.

(Photo Steeve Tremblay)

Ciné-club
Le film «Europa» n’étant pas

disponible cette semaine, le
ciné club de St-Félicien pré-
sente «Madame Bovary», un
drame de moeurs écrit et réa-
lisé par Claude Chabrol. Cette
adaptation d’un roman célèbre
comporte l'évocation de liai-
sons adultères. La projection
est pour 20h.

Le prix Lescarbot
Le prix Lescarbotdes béné-

voles, décerné dansle cadre du
programmede reconnaissance
du bénévolat et du mécénat,
vient d’être remis à Réjean
Gauthier de Roberval. Il est
présidentde la troupe de théâ-
tre Mic-mac de Roberval,
membre du comité culturel et
représentant culturelà la ville
de Roberval. Il est membre
fondateur pour le Regroupe-
ment des troupes de théâtre
dans la région.

Atelier de musique
Le camp musical du Lac St-

Jean et le ministre Gaston
Blackburnont remisà l’Atelier
de musique de Roberval des
donsà la suite du spectacle de
fin d’année présenté la se-
maine dernière. Le président
du camp musical, Denis Mar-
coux, a remis une somme de
250$. Quant au ministre Gaston
Blackburn,il a remis un mon-
tant de 750$ à l’atelier et un
montantadditionnel de250$en
bourses. On accuelli pas moins
de 700 personnes en deux soirs
de spectacles.

 

tique a connu le succès attendu,il y a quelquesjours, au Carrefour Alma. L'activité a rapporté 7336

$; l’activité rapporte habituellement12 000 $ grâce à environ 2000 $ provenantd’un souper-bénéfice.

Il ne peutse tenir cette année pour des raisons techniques. Le tournoi de billard des 16 et 17, une

nouvelleactivité, compepsera la diff ce.’
~ se ….
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Le Salon des

collectionneurs

prend fin

aujourd’hui

Des volets du Salon des
collectionneurs se tiennent

depuis vendredi danssixbi-
bliothèques du réseau de la
BCP régionale. Ils pren-
dront fin aujourd’hui, géné-
ralement en fin d’après-
midi.
A Saint-Eugène et Alba-

nel, l’activité prendra ce-

pendantfin en soirée.
Les collections présen-

tées aux six endroits le sont
autant par des jeunes que
des adultes plus expéri-
mentés, et par conséquent

ont desvaleurs variées. Les
bibliothèques participan-
tes présentent en moyenne

de six à 10 collections, mais

certaines, comme Albanel,

en présentent plus d’une
vingtaine.

Ce Salon des collection-
neurs vise à faire connaître

le travail et le produit des
collectionneurs de tous les
âges ettoutes les catégories.

Il se tient sous forme de
concours régional, ce qui
est de nature à motiver bi-
bliothèques et collection-

Le thophée «Bibliothe-
que fleurie 1992», un con-

cept développé par la BCP
dans le cadre du 20e anni-
versaire l’an dernier, sera
attribué à la bibliothèque
qui aura présenté le
meilleur salon. On donne
évidemment un sens large
au mot «fleurie». Egale-
ment, trois prix en argent
seront remis aux trois
meilleurs collectionneurs.

Quantaux critères d’éva-
luation, ils concerneront,

non seulementl’originalité
et la quantité de pièces et
leur beauté, mais aussi la
valeur documentaire de la
collection, soit l’identifica-
tion des objets de chacune.

Les collections présen-
tées concernent des sujets
variés: épinglettes, cuillè-
res,théières, tasses, effaces,
pierres, signets, chapeaux
et le reste. Les collection-
neurs sont souvent anony-

mesetles visiteurs consti-
tuerontune motivation, rap-

pelle la BCP. Plusieurs de-
vraient étre présents, afin
de discuter de leur passe-
temps.

Les bibliothèquesparti-
cipantes seront Albanel,
Hébertville-Station, Hé-
bertville, Lac-a-la-Croix,
Saint-Eugène et Shipshaw.
Parailleurs, St-Prime s’est

retirée cette semaine, avant

le début du Salon, à cause
de problèmes techniques.

Les gagnants seront con-

nus au gala de la BCP, le 30
mai, tenu aux nouveaux
locaux de la BCP.  
 

 



La méthode SILVA enseigne des techniques de perms dynamique. Elle est un cours de
renommée internationale d'une durée de 34 heures.
+ Ses avantages sont attestés parla recherche dans Je domaine médical et psychologi-

que etpar les témoignages éloquents des diplômés de la méthode SILVA.
« Elle est présentement enseignée dans 63 pays à travers le monde avec à son actif

plusieurs millions de diplômés.
+ Les classes se composent de gêns du domaine médical. de diplômés des collèges et

des universités. de ménagères. de gens du monde des affaires. d'artistes…de gens de
tout âge et de toute formation. de toute personne quis'intéresse à la connaissance des
techniques dynamiques de la pensée. pour mieux réussir, pour une meilleure édification
personnelle et une meilleure santé. :

+ Elle est enseignée dans plusieurs collèges et universités en Aménque du Nord et
ailleurs à travers le monde: parrainée parplusieurs grandes entreprises pourle bénéfice

/APDRINI
A AZUL
UTILISER
VITRE
PINE

de leurs employés.
+ Elle se compose d'anciennes connaissances et de recherche moderne dans leur forme

la plus compréhensive. positive et pratique que l'on retrouve dans le monde.
«Les diplômés ont le privilège de reprendre les cours gratuitement.
+ DES COURS À LA PORTEE DES ENFANTS SONT AUSSI! DISPONIBLES.

 

QUATRIEME—Aprèsle Secrétariat d’Etat, les passeportsetcelui
de la TPS,le député fédéral de Jonquière, Jean-Pierre Blackburn,
participait, en compagnie du ministre de l'Environnement Jean

Charest, à l’inauguration d’un quatrième bureau fédéral dans sa
circonscription, mercredi.

 

VOUS APPRENDREZ À:
Connaître la gestion du stress et des
techniques de profonde relaxation. qui
impliquent lacréation d'un état "alpha*
prédominant. avec connaissance.
contrôle et utilisation des deux sec-
tions (gauche et droite) du‘cerveau...
CE QUI DEVELOPPERA DES TA-
LENTS SPECIFIQUES POUR:

=  Diriger le rôle de l'esprit envers la ma-
ladie et ladouleur. en faveurde la gué-
rison et la santé.

+ Contrôler et modifier ses habitudes.
« Comprendre et utiliser ses rêves.
- Développerl'intuition et la perception

conscient et la prise de décision.
« Valoriser sa propre image et augmen-

ter la confiance en soi.
Développer une meilleure mémoire.

« Améliorerles aptitudes physiquespour
le sport. la danse etc...
Vivre de façon positive au lieu de
“penser de façon positive”.

« Favoriser votre développement spiri-
tuel au moyend'uneconnaissance plus
approfondie de vous-même.

» Etablir des objectifs et résoudre des
problèmes de façon efficace.

»  Accroître votre créativité.
+ Etre plus efficace dans vos études.

 

 

psychique en vue d'améliorer l'état

ASSISTEZ GRATUITEMENT À UNE CONFÉRENCE D'INFORMATION

Dimanche, Au DOMAINE SANTÉ l'UNISSON  Qua‘ORe:
le 3 mai (anciennement le Manoir Clairval) 678-2562

à19h30 7128, boul. Talbot - LATERRIERE

(Photo Rocket Lavoie)

Environnement Canada

Observations météo dans

le parc des Laurentides
JONQUIERE(NB)— Dès fecte la chaîne monta-

cet été, les automobilistes gneuse séparant la région
et les aviateurs qui vont du reste de la province.
traverser le parc des Lau-
rentides devraient en sa-
voirun peu pluslong sur les
conditions météorologi-
ques y prévalant, puisque
Environnement Canada va
y installer une station d’ob-
servations météo.

C’est ce qu’a annoncé le
ministre fédéral de l’Envi-
ronnement, Jean Charest,
lorsqu'il est venu, mercre-
di,inaugurerofficiellement
le bureau météorologique
du Saguenay—Lac-Saint-
Jean installé à Jonquière
depuis juin 91.
Entièrement automati-

sée, ce qui en limite toute-
fois l’efficacité, la station du
parc des Laurentides servi-
ra également de banc d’es-
sais pourune toute nouvelle
technologie d'observation
qui est déjà en application
dans l’Ouest canadien.
Outre les données habituel-
les sur la température,l’hu-
midité relative et les vents,
cette nouvelle technologie
consiste en l’utilisation
d’une caméra vidéo à haute
définition.

«Il est évident que rien
ne peut remplacerl'oeil hu-
main», précise Jacques
Vanier, directeur régional
d'Environnement Canada
pour la région du Québec.
«C’est pourquoi la caméra
vidéo télécommandée
pourrait être un outil pré-
cieux pour observeret éta-
blir des prévisions pour le
parc des Laurentides.»

Selon M. Vanier, seule
l’utilisation de la caméra
ermettra toutefois d’éta-
lir la limite de son effica-

cité dans un climat comme
celui du Saguenay—Lac-
Saint-Jean. «Par exemple,
serons-nous en mesure de
distinguer la sorte de pré-
cipitation? C’est à l’usage
qu’on verral’utilité de cette
technologie.»

Selon Jacques Vanier,
l’ajout d’une station dans le
parc au réseau des services
météorologiques d’Envi-
ronmement Canada étaitun
besoin évident depuis plu-
sieurs années en raison du

| climat particulier qui af-
REFPrrQLAqQePFIRN AINE BRAS

 
   

 

 

 

 

  

 

* Vous songez à l'achat d'un lit d'eau?
 Allez-vous aimer ça?
EN COLLABORATION AVEC @ Couchez une nuit sur unlit d'eau et nous vous rem-

bourserons le montant de votre chambre à l'achat
L'AUBERGE TOURELLE d'un lit complet (Modalités de réservation: 549-5315)

OUVERT DU LUNDI AU SAMEDI

3245 Boul. St-Jean Baptiste, Chicoutimi

549-5315 sANSs FRAIS: 1-800-463-9824 ‘“
E
g
—

2
6
6
1
l
e
w
£
3

“
A
H
O
N
V
N
I
U
-
S
A
U
S
O
U
«



  
JP.

 

Sol

 

 

 

 

L'autobus se prête bien pour changer de seringue
Cette photo a été prise il y a

15 jours surla rue Jean Talon
à Montréal. Nous sommes à
l’intérieur d’un autobus,
«l’anonyme», qui appartient à
la Fondation des enfants mal-
traités du Québec. Les deux
responsables sont Jean, à ma

gauche, et Suzanne, à l’extrême
“ droite. Vous y voyez également
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Lydia Auger et Robert, un
drogué en réadaptation.

 

Émilien  
  arrier

OM.

  

L’anonyme est une organi-

sation sans but lucratif, a
l’écoute des jeunes. L’autobus

se déplace chaque soirdansun
autre quartier. La préoccupa-

tion première consiste à ac-
cueillir ceux et celles qui se
présentent. Le café est mis
gratuitement à la disposition
desvisiteurs.

Jean m’informait que de-
puis 43 semaines d’opération,
1,300 jeunes se sont prévalus
de cette entraide nouveau
genre. Ils se sont présentés à
5,800 reprises. Que ce soit au
sujet de la drogue, des MTS, de
la sexualité, de l’aide juridi-
que, etc. Dans certains cas,
quelques-uns leur demandent
même d’échanger leur serin-
gue de peurdu sida.

L'avantage d’un «local»
roulant c’est que ça rend la
présence plus accessible. Les
clients n’ont pasà traverser la
ville pourles atteindre. Ils sont
fréquentés dans leur quartier.

Quant auxrésultats,ils ne sont
pastoujourspalpables. Cepen-
dant, ils ont des réussites con-
solantes qui les encouragent a
continuer.

L’enjeu

Nous avons la un phéno-
mène de grande ville où tout
est à dimension surhumaine
purne par dire inhumaine. Il
y a six mois, les nouvelles nous
apprenaient qu’à New-York,
les fonctionnaires du minis-
tère des affaires sociales ont
entrepris de recenser les clo-
chards. Ils se sont rendus à
400,000. Ils étaient loin d’avoir
terminé leurs recherches. Ils
se sont sentistellement dépas-
sés par cette situation qu’ils ont
abandonné leur enquête.

A Londres, il y a quelques
années, les autorités ont déci-
dé de lutter positivementcon-
tre la drogueillégale. Ils ont
inventorié les usagers de dif-
férents produits toxiques.
Finalement, ils se sont enten-

dus pour soulager les plus at-
teints par l’exclavage. Ils ont

privilégié la catégorie des
héroïnomanes.

Imaginez la surprise:200,000
habitués qui requéraientleurs
doses de stimulant au moins
deux fois par jour. Nous nous.

rendons compte des consé-
quences sur le comportement
de ces malheureux qui pre-
naienttous les moyens, permis

et défendus, afin de satisfaire
leur dépendance.

Que de crimes commis au
nom dela survie de ces déshé-
rités! A mon avis, les autorités
ont posé un geste de grande
sagesse: ils ont fourni une carte
d'identité à chaque usager. Ce
qui leur permet de présenter
dans une pharmacie et d’y
recevoir, gratuitement, la dose
d'héroïne convenable poursa-
tisfaire leurs besoins.

Nous sommes conscients

que de nos jours, la drogue
illégale alourdit le climat so-
cial danslequel nous évoluons.
Les politiques s’orientent de
plusen plus vers la prévention.

L'initiative de Jean et de
Suzanne s’avère intéressante
de ce point de vue. 
 

BANQUE NATIONALE
BANQUE

PRÉSENTE Novbotin
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SUPER CIRQUE “Salut Champlon” 2300est, rue Sherbrooke, Suite 6. Montréal (Québec) H2K 1ES © Tél: (514) 527-1SS1/(S14). 527-8343. ® Fax: (514) 527-8344

 

ROBERVAL
CENTRE SPORTIF
BENOIT LÉVESQUE

JEUDI 14 MAI - 16h30 - 19h30
BILLETS EN VENTE

Centre Sportif
Pharmacie Desmeules & Dubois

Rémi Larouche Gaz Bar
Banque Nationale (St-Félicien)

DOLBEAU
COMPLEXE SPORTIF

DE DOLBEAU
VENDREDI 15 MAI
16h30 - 19h30
BILLETS EN VENTE

Station Irving Michel! Audet
Sport Podium - Gaston Gauthier

Dépanneur Chez Etienne
Melsonic Inc.

Assurance Rousseau et Girard
MISTASSINI

Accommodation St-Michel

CHICOUTIMI
CENTRE GEORGES-VÉZINA

SAMEDI 16 MAI
14h00 - 19h30
BILLETS EN VENTE
RÉSERVATECH

ALMA
CREPS D'AMA

DIMANCHE 17 MAI
. 13h00 - 17h00

BILLETS EN VENTE

DELISLE:

Marché Métro Pavillon Blanc
ALMA:

Tabagle Gai-Lon-La
(Galerie Lac St-Jean)

Tabagie de la Plaza (Plaza #1)
Pharmacie Brunet (Carrefour Alma)

Creps d'Alma
ST-BRUNO:

Restaurant L'Entre Gens

ADMISSION:
Adultes: $10.00

Enfants: $8.00
(12 ans et moins)

TPS incluse
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“IEomitiissioh municipale.
de loisirs a St-Honoré

par Christine Tremblay

SAINT-HONORE (CT) —
Après deux ansde réflexion en
matière de loisirs, la munici-
palité de Saint-Honoré fonde-
ra aujourd’hui une nouvelle
Commission municipale de

. loisir (CML).
C’est à la suite d’une démis-

sion massive de l’ancien comi-
té des loisirs, en 1990, qu’un
comité de réflexion a été mis
surpied avec le mandatd’iden-
tifier les besoins en loisirs de
Ja population locale et d’éla-
borer une politique générale
-d’intervention en loisir.

Président du comité de ré-
flexion, Jean-Pierre Gau-
dreault rappelle que les béné-
voles d’alors avaient été échau-
dés par les trop lourdes tâches
rattachées à l’organisation des
activités et à l’impossibilité de
surperviser les loisirs à plus
long terme. .

«Les roles et mandats don-
nés aux bénévoles à ce moment
étaient trop lourds et souvent
maldéfinis, explique le prési-

dent. Les membres du conseil
municipal et du comité des

Grand
ménage
et capital
‘historique

DOLBEAU(RT)-Pourtoutle
mois de mai, la Société d’his-
toire et de généalogie de Dol-
beautient son opération Grand
ménage pour la deuxième
année consécutive

Cette offensive de sensibili-
sation veut inciter la popula-
tion,les PME et les organismes
sur l’importance de conserver
ses documents historiques.
Cette période de grands ména-
ges du printemps amènentles
gens à inventorier leurs pa-
piers et vieux souvenirs. Faute
d’espace, beaucoup jette ces
trésors du passé.

Ainsi la Société d'histoire et
de génélaogie peut recueillir
gratuitement les documents
comme les vieilles photos,
journaux, actes notariés, cor-
respondances, vieux contrats
etgénéalogie afin d’en assurer
la conservation.
A la Société d’histoire, tout

le personnel peut aider la
population sur la meilleure
façon de conserver ces vieux

loisirs avaient aussi une per-
ception différente de ces rôles,
ce qui entraînait un certain
malaise.»

Pourarriver à la proposition
de former la CML,le comité de
réflexion a entrepris un long
processus de consultation et dé

discussions surles besoins en
loisirs de la municipalité.

La nouvelle structure pro-
posée servira essentiellement
à la supervision et la coordina-
tion des activités. «Ce sera en
quelque sorte l’expert de la
municipalité en termesdeloi-
sirs mais le conseil municipal

demeurera le maître-d’oeuvre
dans ce domaine», avance M.

Gaudreault.
La nouvelle commission

comprendra un représentant

du conseil municipal et six
représentants -des différents
secteurs d’activité soit les
sports, le culturel, le récréatif,

le socio-communautaire, le

corporatif et le populaire.
‘La proposition de la com-

mission des loisirs a déja été
intérimée par le conseil muni-

cipal et doit maintenant pas-
ser l’étape de l’acceptation par
la population de Saint-Hono-
ré. Un «brunch-loisirs» a lieu
à compter de 9 h ce matin au

centre récréatif de la munici-
palité.

La population sera invitée à
donner son opinion sur les
solutions retenues parle comi-
té de réflexion et procédera
par la suite à l’élection des
membres de la CML. L’entrée

est gratuite. :

 

  

 

SAVIEZ-VOUS QUE:

Les prothéses dentaires amovibles partielles
ont un rôle fonctionnel, esthétique de

protection de la santébuccale

» Maintient l'esthétique naturelle
* Supporte les muscles faciaux
* Aide à conserver les relations inter-maxillaires dans uñ état normal et
évite le prognatisme

* Dônne une meitleure mastication
» Permet une meilleure stabilité de la prothèse supérieure
* Donne une meilleure phonétique

  

LE DENTUROLOGISTE ET VOS PROTHÈSES DENTAIRES
w—— COMPLETES OU PARTIELLES AMOVIBLES. ©

* Équilibre les pressions sur les gencives lors de la mastication
« Diminue le risque de bris de la prothèse complète

 

ALMA:

  

   
 

DEMS GAUDREAULT, d.d.

a rue Labrecque

DENTUROLOGISTE
Lundi et mardi 9h30 à 16h30
Jeudi 9h30 à 20h00

Denis Gaudreauit,
TT

él.: 668-2689 veesFergran .
CJ (Près Jol.543.3445Chrysier)

CHICOUTIMI: or venIon 16h30 et 18h30 à 20h00

 DENTUROLOGISTE

 

   

 

 Empêchel'élargissement de la langue et garde les tissus buccaux dans
leurs dimensions normales (langue et joues)
« Empêchele déplacement des dents restantes

 

* Permet une meilleure digestion
* Évite l'usure excessive des dents naturelles restantes ;
* Réduit les possibilités d'importantes pertes osseuses dans les régions de
trop grandes pressions

* Évite l'irritation chronique dans la région antérieure du maxillaire supérieur
(hyperplasie)

     

         
    

  

DENIS GAUDREAULT, d.d.
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Les SpA du Pavillon sportif de l'UQAC

PAVTLLON|
DE L'UQAC

A

CAMPSD'ÉTÉ DE JOUR

Pour garçonsetfilles âgés de 6 à 14 ans

 J

Possibilité de 5 séjours entre le

29 juin et le 21 août 1992
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trésors. Les PME peuvent ain-
i ré ird’ iced ;

traitement d'archivesetmême ACTIVITÉS Ww OPTION PAR
prendre entente pour conser- s ortives TRANSP R

leurs trésors dans des lo- p
cauxspécialementaménagés culturelles AUTOBUS SCOLAIRE
à cette fin. = FH î

2 ‘Enfin,la Société entend scientifiques pour les jeunes de
sensibiliser. cette année les option plein air ou Jonquière J

Chevaliers deColomb.AFEAS informatique et Ville de La Baie
de toute la MRC Maria-Chap-      
delaine lors d’une tournée de

conférences. D’ailleurs, la
présidente, Marie Brassard, se

rendra très prochainement
rencontrerles organismes afin
de les sensibiliser a I'impor-

nce deprotéger notre patri-
# Moinehistosique local etrégio-

nal.

  Ces camps sont déductibles d'impôt et exempts de TPS 
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Roberval

Le Centre historique et aquatique

veut atteindre sa vitesse de croisière
ROBERVAL (RT)- Michel

Bouchard n’en démord pas. Le
Centre historique et touristi-
que de Roberval demeure un
attrait touristique important
pour la région pourvu qu’il
puisse atteindre sa vitesse de
croisière.

Directeur desloisirs et di-
recteur du CHAR, Michel
Bouchard prétend que le cen-
tre a sa place chez nous. «Les
deux locomotives du tourisme
chez nous, c’est bien sûr le Zoo
et Val Jalbert. Le passage des
milliers de visiteurs à ces deux
endroits nous apportent quand

Parc monts Valin

même de l’eau au moulin. Il
faut cependant être réaliste
dansla vitesse de croisière du
CHAR,car on n’attirera pas 50
000 visiteurs par année. Tout
comme le Musée amérindien et
le centre Astro de Dolbeau.
Lorsque nous avons ouvert en

1985, nous avions attiré 31 800
personnes mais c’était l’ouver-
ture. On se maintient mainte-
nant à 16 000 personnes», de
dire Michel Bouchard.

Pour bien des gens, le cen-
tre n’exerce pas un attrait

important. Mais Michel Bou-
chard estime que le centre

Projet d’emplois d’été
par Christine Tremblay

CANTON-TREMBLAY (CT)
— Un projet d’emplois d’été a
été déposé auprès du gouver-
nement fédéral par la corpo-
ration du Parc régional monts
Valin afin de procéder à la
captation du saumon dans la
rivière Valin.

Le maire de Canton-Trem-
blay, Noël Tremblay, a main-
tenant l’assurance qu’ily a bel
et bien des saumonsen aval de
la rivière.

Le projet en question, qu
créerait sept à huit emploi
d’été, vise à installer des filet
en amont et en aval de la r
vière ce qui permettrait 1
comptage et la rétention de
saumons.

Selon Jacques Perron, de |
firme Leblond, Tremblay €
Bouchard, cette barrière d'a:
rêt servirait de test pour cor
naître l’état des montaisons et
vérifier s’il serait possible de
récolter des oeufs de saumons

   Nad OB
TINY)

EXE

et de faire démarrer une sou-
che dans la riviére.

Les oeufs de saumons ainsi
récoltés pourraient étre trans-
portés vers l’incubateur
d’oeufs de Tadoussac ou être
développés dansla rivière.

Si le projet est accepté par
le gouvernement, on installe-
ra des filets sur la rivière Va-
lin entre juin et septembre.

change d’image. «Le sous-
marin, par exemple, a déçu
bien des gens car on croyait
qu’on faisait vraiment de la
plongée.

Ce qui était tout autre.

C’était une salle de projection
‘ enforme d’habitacle d’un sous-
marin. Les gens ont cru le
contraire. Mais cette image-là
on veut la changer surtout
maintenant avec notre affilia-
tion avecle Centre écologique
du Lac St-Jean. Le Centre his-
torique, c’est vraiment un
endroit où l’on retrouve les
éléments marquants de l’his-
toire régionale, l’époque Bee-
mer, le grand feu, la colonisa-
tion, l’inondation en plus de la
faune, la flore etc.», d’ajouter
M. Bouchard.

Actuellement, le CHAR ne
fait pas ses frais. Pourle direc-
teur général, il faudrait que le
nombre de visiteurs soit à la
hausse. «L'idéal, ce serait d’ac-
cueillir 32 000 personnes par
année, ce qui nous permettrait

l’autofinancement. Unjour, on
espère bien atteindre ce chif-
fre. On continue à sensibiliser
la population régionale et
provinciale avec des agences
de voyage.
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RE/MAX SAGUENAY inc.
CHICOUTIMI
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M. JEROME COTE

Les associés de RE/MAX Saguenay inc. félicitent MONSIEUR JEROME
COTE pours'être particulièrement distingué à la succursale de Chicou-
timi. En effet, il s'est classé ter vendeur pourl'année 1991.

MONSIEUR JEROME COTE profite de l'occasion pour remercier sa
clientèle et vousinvite à le contacter pourtoutes vos transactions im- i

Et
mobilières.

LE(418) 545-1515
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SUR CHAQUE
MONTURE
à l'achat de
lunettes de

prescription.
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Ecole Gaintfierre:=zmmmr

Participation active
à la Semaine de l’arbre

par P-E Thériault

ALMA (PET) L'école pri-
maire Saint-Pierre d’Alma
prendra, à compter de demain,
une part active à la Semaine
de l’arbre, tant dans ses activi-
tés qu’en ce qui concerne sa
participation extérieure.

Ainsi, l’école ayant été choi-
sie comme présidente d’hon-
neur,elle prendrapart, aujour-
d’hui à 15 heures à Dolbeau, à
la cérémonie d’ouverture de la
Semaine de l’arbre. Elle y
délègue un membre de la di-
rection,un du personnelensei-
gnant, un parentet un élève.

Jeudi à Chicoutimi, l’école
assumera unrôle de présenta-

tion, au Cercle de presse du
Saguenay, avant d’être pré-
sente à l’ouverture officielle du
Salon de l’arbre et desforêts, à
la Salle Gaston Tremblay de
Place du Royaume.

Parallèlement, on fera
demain, à l’école,lelancement
de cette semaine, située dans
le cadre du Mois de l’environ-
nement. Cette année, une coi-
laboration s’établit avec la
garderie L’Enfanthèque, si-
tuée sur la rue voisine, mais
séparée seulement d’un ter-
rain vague. Le tout débouche-
ra vendredi sur la plantation
d’arbres, à cet endroit, expli-
que le directeur adjoint, Da-
niel Pilote.

Demain, il est prévu de
remettre à chaque classe les
arbres à planter. S’ils sont en
pot, on pourra ainsi dévelop-
per une approche de type par-
rainage, ajoutant aux facteurs
pédagogiques. Ainsi, les jeu-
nes conserveraient les arbres
en classe pendant quelques
jours, facteur visuel destiné à
accroître l’assimilation des
connaissances. Ainsi, on veut
en profiter, non seulement
pour faire connaître le type
d’arbre, mais ses besoins et
exigences.

En prévision de vendredi,
un petitgroupe de deux élèves
par classe aura pour mandat
de procéder, également de-
main, au nettoyage du terrain
visé.

Jeudi, des activités se feront
dansles classes, entre autres
autour du document«La forêt,
c’est super». Globalement, les
660 élèves seront sensibilisés
par des activités. Cela s’ajoute

à celles menées tout l’hiver
dans la serre: plantations,|
bouturage, etc.

Vendredi matin, les classes
vontdéléguerchacune deux ou
trois élèves pour planter des
arbres sur le site situé entre
l’école et L’Enfanthèque, en
collaboration avec celle-ci,
mais aussi autourde l’école. M.
Pilote parle de la plantation
d’environ 250 arbres.

Déjà, on a déjà planté sur le
terrain situé entre les deux
bâtisses, mais le taux de sur-
vie n’a été que de 30 pourcent,
explique-t-il. D’abord, l’été 91
a été très sec et le terrain n’est
uère propice. Cette année, on
mousseTS à - Ss CMMs.

compte utiliser les résidus de
bois provenant du déchique-
tage d’arbres de Noël, pour les
déposer autourdes plants; cela
aura pour effet d’'empêcherles
hautes herbes d’étouffer les
jeunes plants. Ces copeaux
vont empêcher les repousses
tout en gardant l’humidité du
sol, dit-il.

Commele terrain en pente
abrupte, d’environ 200 par 600
pieds, appartient à la munici-
palité et à la commission sco-

1 chaise

1 causeuse

1 sofa

2 tables

800 lampes
en papier

deriz
de 7$ à 11$

spécial

Paravent

 

Chaise suspendue
avec pied et coussin
rég.: 559$,

spécial 369.95$

Chaise blanche

spécial 99.99$
+ coussin

Chaise naturelle
rég.: 119.955

spécial 69.95 ;

laire, il ne risque pas d’être
éventuellement déboisé pour
un développement. On veut en
faire un espace vert; certains
citoyens peu conscients s’en
servent comme site de dépôt
sec plutôt que de se rendre sur
la Route du Lac-Est.

L’Enfanthèque a cette an-
née un projet de construction
d’un escalier liant les deux
institutions, entre lesquelles
différentes collaborations
existent.

5 pièces rég.: 3425$

spécial 1 99995$

 

ENVIRONNEMENT—La Semaine de l’arbre, de l’école St-Pierre
d’Alma débutera demain.Ici: le directeur adjoint Daniel Pilote et
Marie Montavon avec quelques élèves, dans la serre de l’école.

 

(Photo Steeve Tremblay)

Ensemble à diner avec coussins

rég.: 1860$, spécial 888$

en magasin
T.P.S. incluse

24 bureaux, 21 miroirs, et 11 tables de nuit.

Des meubles exceptionnels

de 30 à 60%
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rég.: 249.95$

spécial 1 19.95%
 

Magnifique ensemble
5 pieces, 3 couleurs
rég.: 4100$

spécial 1 999$

Ensemble 3 pièces
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Assemblée des évêques du Québec

Vers une économie réellement démocratique
JONQUIERE (JSTP) — Une

économie réellement démo-
cratique grâce à la participa-
tion et aux actions de tous et
chacun pour se prendre en
main. Voilà qui résume, en
quelques mots, le message de
l’Assemblée des évêques du
Québec à l’occasion du ler mai.

Dans un résumé du message
traditionnel, les évêques cons-
tatent «qu’en dépit des coûts
humains et sociaux qui s’accu-
mulent, on continue de pro-

mouvoir un type de croissance

économique ayant préséance
sur toutes autres valeurs. (...)
Les pouvoirs politiques, char-
gés de veiller à la préservation
desdroits sociaux et démocra-
tiques, semblent avoir capitu-
lé devant la puissance des
pouvoirs économiques.»
En fait, l'Assemblée des

évêques prône un retour aux
initiativeslocales qui mettront
fin à une certaine dépendance
du gouvernementet des déci-
deurs. Ce but sera atteint par
une consultation et une concer-
tation accrues du milieu.

«C’estune invitation, devant
la situation économique ac-
tuelle quiest, à certains égards,
très désespérantes, à inciter
les gens à se prendre en main,
résume Mgr Rock Pedneault.
Lasolution, c’est qu’on se sente
tous et chacun responsables de
la vie économique. On peut, en
étant solidaire, mettre surpied
des projets qui nous permet-
tent d’améliorer la vie écono-
miquede notre milieu. Ce sont

VENTE

LE MERCREDI,

Organisée par la section féminine de la
Société St-Vincent-de-Paul de la paroisse

St-Antoine de Chicoutimi.

 

  
  

 

  

 

1 JOUR SEULEMENT

DE 9H00 À 20H00

AU SOUS-SOL

presbytère St-Antoine

Robes, paletots, habits, souliers, linge
d'enfants offerts à:

de petits gestes qui, pris un par

un, sont modestes, mais si on
lesmultiplie, ilyauraalorsune
prise en main de l’économie
par beaucoup plus de monde.
On nedoit plus attendre après
les décideurs. Le gouverne-
mentjoue son rôle, maisil est
impuissant. Il faudra qu’il y en
aitd’autres quitravaillent avec
lui. Nous devons compter sur
la participation de tous et
chacun.

Jeudi, quelques représen-
tants d’organismes étaient
présents afin de démontrer
qu’il est possible de mettre sur
pied de petits projets qui fe-
ront «reculer les frontière de
la pauvreté et permettront aux
gens de s’approprier leur éco-
nomie», comme l’a mentionné

Marie-Josée Baril, porte-pa-
role de la Maison de quartier
de Jonquière et de la coopéra-
tive d’habitation «Sous mon
toit». «L’économie oublie sou-
ventces gens mêmes’ils en font
partie».

La section régionale du
Forum pour l’emploi tentera
également de se donner une
Structure plus permanente afin

de pouvoir travailler davan-

tage à la recherche de solutions
pour développer le plein
emploi sans avoir à toujours
miser sur les grandes indus-
tries.

Cette démarchefait suite au
projet instigué en 1988 sur le
plan national. Dans la région,
en 1989, 200 personnes prove-
nant de tous les milieux (syn-
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PRISE EN MAIN — Dans son message du ler mai, Mgr Rock
Pedneault (a droite) a invité les gens à se prendre en main et à se
concerter en vue de réaliser une économie réellement démocrati-
que.Il était accompagnéde représentants de différents organis-
mes, dont Eugène Roy, membre du Comité provisoire du Forum
pour le plein emploi.

dical, gens d’affaires, institu-
tions financières) se sont ré-
unies pour étudier la problé-
matique régionale et tenter de
trouver des pistes de solutions.
En décembre dernier, les

(Photo Jeannot Lévesque)

mêmes personnes ont mis en

commun desgestes posés et ont
décidé de poursuivre la démar-
che amorcée. Un comité provi-
soire a été chargé de proposer
des bases de structures qui

RABAIS

ANNIVERSAIRE
SUR PLUS DE 75

VARIETES DEes

99

DES MILLIERS DE METRES
DE TISSU SOUPLE, IDÉAL
POURL'ÉTÉ!
150 cm. 100% rayonne.
Motifs floraux, vichy,
damiers, pois et bi parrés.
Prix courant: 9,

BONNE FETE MAMAN!

omy FED
DANUBE
150 cm.
100% coton
Morsferas,

Couleurs vives!
Prix courant: 9,99$m.

"a
PRESS
115 cm. 65% pot,

Semlo 49
et de base.
foxSourart:

>
SPECIAL
MODE! 4 |

le métreiziise:
150 cm. Des
milliers de mètres
detissu mode!
Prix courant:4,98$m.

Rere

seront présentées le 12 mai.
«L’objectif du plein emploi
n’est pas un rêve», insiste
Eugène Roy, membre de ce
comité provisoire.

Marche

Le 3 mai, la population sera
invitée à venir participer à la
«Grande marche régionale de
solidarité pour l’emploi» qui se
déroulera le 3 mai et dont le
départ aura lieu à 13 h, aux
Galerie deJonquière. «Ce sera
une belle occasion de prouver
notre solidarité», lance Claire

Lavoie, membre de la pasto-
rale sociale du Diocèse de
Chicoutimi.

Les municipalités d’Alba-
nel, d’Alma, d’Anse-Saint-

Jean, de Chicoutimi, d’Hébert-
ville,de Jonquière, de La Baie,

de Lac-à-la-Croix, de Métabet-
chouan, de Pointe-Bleue, de

Saint-Ambroise, de Saint-
Charles-de-Bourget, de Saint-

Honoré et de Saint-Ludger-de-
Milot ont accepté de défrayer
les coût d’un service d’autobus

J'aime testissus

J'aimetes prix!
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A Sainte-Hedwidge

Présentation d’une grande parade de la Saint-Jean
SAINTE-HEDWIDGE

(RT)- Après avoir connu un
succès plus que retentis-
sant l’an dernier, la grande
parade de la Saint-Jean à
Sainte-Hedwidge revient
cette année de façon encore
plus grandiose.

Richard Perron s’occupe
de cette paradeet c’est avec
une fierté non dissimulée
qu’il parle de cet événe-
mentquiattire des milliers
de personnes dans cette
petite localité. «Cette an-
née, sans décrier les autres,
Sainte-Hedwidge sera en-
corela plus grosse parade.
A Dolbeau, l’an dernier, la
parade avait duré 31 minu-
tes. Chez nous, ce fut 52
minutes. Nous avions 57
participants, six corps de
gardes paroissiales et cette

année on aimerait bien en
recevoir huit», de dire M.
Perron dont l’épouse est
maire de Sainte-Hedwidge.

A Sainte-Hedwidge, les
activités de la Saint-Jean
pullulent. «Nous innovons
cette année avec un souper
dansla rues le 21 juin, tout
de suite après la parade. Ce
sera une grande première.
Puis, cette année, nous
avons avec nous dansl’or-
ganisation le comité des
jeunes qui s’occupera de
certaines activités comme
des soirées avec chanson-
niers, des jeux fous fous
fous. Nous avons un budget
d’environ 10 000 $», d’ajou-
ter M. Perron

Le comité des fétes de la
Saint-Jean a Sainte-Hed-

J0NN NED I NED NER I SR RD RG NER SRS——

Ter VENDEUR
1991

RE/MAX SAGUENAYinc.
JONQUIERE
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M. GHISLAIN MALTAIS

Les associés de RE/MAX Saguenay ing. félicitent MONSIEUR GHIS-
LAIN MALTAIS pour s'être particulièrement distingué à la succursale
de Jonquière. En effet, il s'est classé 1er vendeur pour l'année 1991. I

MONSIEUR GHISLAIN MALTAIS profite de l'occasion pour remercier |
sa clientèle et vous invite à le contacter pour toutes vos transactions i

IA _~

pg

SEESVO ey. 53

widge prépare déjà l’édi-
tion 92. «Nous tenons le 17
juin, notre plus grande ac-
tivité de financement avec
notre super-bingo à 19h.
C’est un bingo-bénéfice qui

offrira pas moins de 3000 $
en prix. Les cartes sont déj
en vente auprès des direc-
teurs, soit Louise Morin,
Lina Desbiens, Réginald
Archambault, Louise Bou-

chard, Nicole Guy, Mario et
Réal Privé», conclut M.
Perron qui doit, un peu plus
tard, annoncer d’autres
bonnes nouvelles à propos
de la parade du 21juin.
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Douillette,
draps et
tissu décoratif

‘wow
Disponible
en magasin

Store vertical
sur mesure de

BouClair
Préten 48 h.  

   
Prét en 48 heures!

En P.V.C. 2 pouces et 3 1/2 pouces
Idéal pour décorer vos fenêtres à bas prix!

“40%: 3 1/2 po. Blanc et grand choix de couleurs lé

Unis et à rayures contrastantes et gaufrés.
Grand choix de couleurs:lilas, Ivoire, dlanc….

    

our ton domaine privé André,
les BONS PRIX de la maison
BouClair sont tout indiqués!

STORES VERTICAUX SUR MESURE DE BOUCLAIR

Prix apécial

 

TOUTES LES DOUILLETTES EN MAGASIN
Douillettes et ensembles de douillettes
en percale, en chintz et polycoton.
Unies ou à motifs floraux, géomé- 99
triques, contemporains et tachetées.

Prix courant [usqu'à 219,998
partir de:
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20 à 30% sur commande!

QUEFAB, SALETEX, PRID

impressionniste, tachetés et pour enfants.

Tissus x douiliettes des frandes com
OF ARIS,

Tk Diamond,Kobe, Choix du amis.}

UN CHOIX EN DRAPERIE ET TISSUS DÉCORATIFS COMME NUL PART AILLEURS!

| DE QUOI VOUS CRÉÉR UN DÉCOR UNIQUE À PRIX AVANTAGEUX!
Sur un vaste choix de dentelles,de voilages et sur des milliers de mêtres de tissus décoratifs et

 

À recouvrement Unis ou à motifs floraux Baditiennels ou gestuels, modernes, paisley, à tendance

VALEUR ALLANT JUSQU'À 70$ >
Prix courant jusqu'à:34,99$m.nies tel

Prix apécial à partir de
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Une nouvelle équipe
pastorale à Saint-Prime
SAINT-PRIME (RT)-

C’est dimanche dernier que
s’est officialisé le mandat
de la nouvelle équipe pas-
torale de la communauté
paroissiale de St-Prime,
lors d’une célébration spé-
ciale tenueà l’église de St-
Prime.
Au cours des derniers

mois, la communauté deSt-
Primea été appelée à réflé-
chir et à se prononcer sur
différentes avenues possi-
bles quant à l’orientation
que prendrait l’animation
pastorale quand la paroisse
ne compte sur les services
d’un prêtre qu’à mi-temps
depuis juin 1991.
La formule retenue, celle

de l’équipe pastorale mixte,
est une sorte d’équipe-curé
qui comptera six person-
nes: quatre personnes bé-
névoles, un animateur de
pastorale à temps partiel
(Robin Bilodeau) et un

jfcahier publicitaire
’ distribué par le

QUSTIDIEN

   
  
  

  
  

  
  
  
  

   

  
  

  

  
  
  

 

  

  
  

 

  

   

Pépinière

 CHICOUTIMI- RIVIERA Ltée
Depuis plus de 30 ans à
votre service

2779 route 170 Laterrière,
via Chicoutimi, la Baie

prêtre modérateur ou coor-
donnateur (Irené Girard).
Tous auront comme objec-
tifd’animerla vie pastorale
au sein de la communauté
chrétienne de St-Prime.

Les quatre personnes bé-
névoles appelées à faire
partie de cette équipe ont
été sélectionnées parmi les
85 mises en candidature
effectuées par la popula-
tion de St-Prime. Ce sont
Marguerite Gagné-Berge-
ron, Diane Villeneuve-Boi-
vin, Benoit Larouche et
Jean-Marc Dussault. Ce qui
constitue en soi un précé-
dent au niveau du diocèse.
Mgr Jean-Guy Couture a
entériné le choix de ces
quatre bénévoles, la se-
maine dernière, à la suite
d’une requête quilui avait
été présentée conjointe-
mentpar le conseil de pas-
toral paroissial etle conseil
de fabrique de St-Prime.

PEPINIERE
CHICOUTIMI__
RIVIERA LTÉE

Add
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Estimation gratuite

2domainespourmieux vous servir

A notre "Centre Jardin" vous trouverez tout
en ce qui concemel'entretien de vos terrains.
Arbres, arbustes, fleurs

+ Fournitures de tous genres en horticulture

+ Engrais de tous genre “

    

   

  

  

« Terrassement complet, résidentiel
et commercial

+ Pavé imbriqué
e Fertilisation

e Entretien de terrain

+ Estimation gratuite |

 PROFITEZDE VOTRETERRAIN .

‘Assurez--vousd'êtreservi:au1 début

de la saison, contactez des maintenant
notreestimateur

M. Christian Munger 678-2326 — 678-9751
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Formation sur la violence familiale

Les futurs policiers sont satisfaits
ALMA (PET)— Les 26 étu-

diants en Techniques policiè-
res du cégep d’Alma qui vien-
nent de suivre une session de
formation sur la violence con-
jugale endressentun bilan très
positif. L’approche de la ques-
tion s’en trouve enrichie et
souvent modifiée, pour ces
étudiants de première et
“deuxième année.

Il s’est agi, à plusieurs
égards, d’une prise de cons-
cience réelle de plusieurs
éléments, même si certains
étaient connus, en théorie.

«Il sera plus facile d’inter-
venir car nous comprenons

   

 

   

à Paul-Émile

hériault

mieux le processus de la vio-
lence et ses différentes mani-
festations», résume Patrick
Paquet.

Eric Bouchard renchérit en
jugeant la matière plus facile
à intégrer, du fait qu’elle était
présentée par des gens qui ont
vu de prèsla violence faite aux
femmes.

Il est au nombre de ceux qui
apprécientle fait que la fin de
semaine se soittenue dans une
maison (maison de campagne),
une fin de semaine, ce qui,
ajoute Paquet, n’enlève rien à
la qualité de l’enseignement
des professeurs.

André Gallant a particuliè-
rement apprécié les simula-
tions (théâtre-forum), un élé-
ment qui afacilité l’intégration
du contenu, car les étudiants y
prenaient part activement.
Cela permetde mettre en place
et compléter des informations
théoriques ou pratique concer-
nantde tels cas, dit-il.

ShirleySimard rappelle que
plusieurs femmes agressées
physiquement ou moralement
ont ainsi perdu confiance en
elles-mêmesaufil des années.
Elle déplore par ailleurs qu’il
y a encore des corps policiers
«qui ne font pas affaire avec
des centres s’occupant des
femmesvictimes de violence».
Bonneau croit que quelques
policiers manquentd’informa-
tion sur ces cas.

Ces questions ne sont sou-
vent pas considérées comme
prioritaires, ajoute Gallant.

Il devient également impor-
tant de comprendre comment
il se fait que les femmes tou-
chéesne fontpas le nécessaire
pourse sortir de situations où
on comprend généralement

_ mal qu’elles demeurent, vu de
l'extérieur, ajoute-t-on.

La demi-douzaine dejeunes
rencontrés sont plus cons-
cients que quand une femme
en vientà faire appel aux poli-
ciers, elle a déjà été maintes
fois agressée.

Aussi, la qualité de l’inter-
vention policière est-elle par-
ticulièrement importante.
Martin Bonneau retient entre
autresl’aide et l’importance de.
l’écoute auprès des femmes
touchées.

Pourlui, la session consti-
tue un lien facilitant la prati-
que policière.
Même le comportement

personnel de certains étu-
diants se trouvera modifié,
disent quelques étudiants
rencontrés.

Ils font référence à des bla-

MAGASINEZ AU FAUBOURG SAGAMIE ETCOUREZ
| LA CHANCEDE GAGNER UNEFIN DE SEMAINE

ÊVEÀ L'HOTELLERIE SPORTIVE DE
INCLUANT:Hébergement(2 soirs) 31rep

ur, piscine, tosis,|baseNee.

BOUTIQUE FÉMININE  

gues sexistes auxquelles ils ne
voient maintenant plus la
même saveur.

Suivi

On compte maintenant faire
profiter les huit autres cégeps
où se donne le cours de ce

Profitez de notre

SEMAINE SANS
TAXES

sur tous les vêtements et la
lingerie féminine...
 

Marcelle Côté, prop.

J

548-3316

Boutique de
cartes et cadeaux
pourla
Fêtes des Mères
 

 

SUR PRESENTATION DE CE COUPON

MAGNIFIQUE ENSEMBLE
3 PIÈCES(robe de chambre,
boxer et camisole)

acid)
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2655,panhy1hRoyaume,

20% 548-1047
TAXES INCLUSES

 

NOS SERVICES:
-Réparation (couture)

«Nettoyage (24h00)
-Cordonnerie
-Manufacturier
«TlssUS (spécialité pour enfant)

*Fournitures de couture   

genre de formation. Les étu-
diants rencontrés manifestent
le désir de former un comité
du suivi, à l’automne. Un docu-
ment d’évaluation naîtra, puis
sera acheminé aux autres cé-
gepsconcernés. Lesretombées
peuvent ensuite se multiplier.

Malgré les avantages de ce

COIFFURE—ESTHÉTIQUE

locos0
SEK

HOMMES - FEMMES

| ADRESSE:

genre de session, il demeure
qu’un policier ne l’ayant pas
suivi et ayant du vécu humain
et professionnel ainsi que le
sens de l’écoute peut faire un
très bon travail quand il est
confronté à ce genre de situa-
tion, mentionnent les futurs
agents.

À toutes les mamans:
Complétez ce coupon
et venez le déposerà
notre salon de coiffure

 

Bijouterie

548-5090
Pier

enr.
Faubourg Sagamie, Jonq.

% sur tous les

COMPRISES SUR LES
MARCHANDISES A PRIX

RÉGULIER ET À PRIXRÉDUIT

Jonquiére,—548-824Ar 
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Avant que les lacs dégèlent

Procêdez au grand ménage du coffre à pêche
CHICOUTIMI(RB)-L'ouver-

ture de la saison de pêche est
un moment très attendu des
amateurs. Mais c’est aussi l’oc-

casion de constater que son
coffre de pêche, qui a passé
l’hiver dans le cabanon exté-
rieur ou dansl’atelier du sous-
sol, est en piteux état.

Il faut donc profiter du
moment que les lacs soient
encore gelés pour faire le
grand ménage du coffre qui
ressemble, en début de saison,
parfois à une boîte à surprises.

 

 

En effet,si l’an dernier, lors de
votre dernière excursion, il
pleuvaitetsi,en plus, vous avez
remisé vos hameçons avec les
lombrics dans votre boîte de
pêcheur, les odeurs et la
rouille devraient être au ren-
dez-vous.

D’après ce que je sais de la
pêche, les cuillères rouillées
n’ontjamais eu de gros succès,
saufen de rares exceptions, et
par expérience, les odeurs
printanières d’un coffre oublié
dans une remise à jardin ne
donne aucunement envie de se
remettre à pêcher.

Profiter donc de ce débutde
saison pour faire l’inventaire
de vos gréements et nettoyer

votre coffre d’un étage à l’au-
tre. Une petite visite dans la
baignoire à l’aide d’une brosse
saura lui donner des allures
plusragoûtantes. Les dépôts de
terre, la bouteille d’huile à
mouche qui a coulé etles au-
tres saletés de provenance
inconnuedisparaîtront.

C’est le temps de jeter par-
dessus bord les cuillères
écaillées ou rouillées qui sont
irrécupérables. Les hameçons
émondés et les mouches qui
ressemblent à de vulgaires
touffes de poils doivent subir
le même traitement, execep-

tion faite, peut-être, pour vos
porte-bonheur et votre leurre
gagnantqui donne d’excellents
résultats malgré leur altéra-
tion.

Voyez également à classer
tout vos leurres de façon à
trouver rapidementceux dont
vous vous servez le plus sou-
vent tout en réservantle fond

du coffre aux objet plus gros
tels que moulinet, coffres à
mouche, bobine de monofila-
ment, lampe de poche et autres.

Nelésinez pas sur le mono-
filament. Videz systématique-
ment tous vos moulinets et
enbobinez du monofilament
neuf. .

Il serait dommagedeperdre
vos premières captures del’an-
née en raison d’un monofila-
ment éventé. Pourie choix du
monofilament, il existe plu-
sieurs marques reconnues sur
le marché qui ont fait leur
preuve. La mode veut que les

pêcheurs utilisent des fibres
de faible résistance (2 à 6 li-
vres) afin de donner plus de
chance aux poissons et aug-
menterle défi. Au prix où sont
rendus les leurres, il serait
peut-être préférable de dimi-
nuer le défi et d’augmenter la
résistance. Quand vous vous

crochetez au fond sur une
branche morte il vaut mieux
ramenerla brancheetle leurre
à la surface que de laisser votre
cuillère au fond de l’eau.
En changeantvotre monofi-

lament, profitez-en pour véri-

fier l’état de santé de vos
moulinets. Quand vous «rebo-
binez», faites passer votre

monofilament entre les pages
d’un dictionnaire ou d’une
encyclopédie pour maintenir
une tension égale. Vos lancers
seront efficaces dès les pre-
miers coups.

Nepartez pas en peuràvotre
première visite chez votre
marchand d’équipements de
pêche. L’excitation d’une pre-
mière expédition nous fait
parfois faire des achats impul-
sifs qui garniraient votre cof-
fre d’objets inutiles. Et de
grâce, ne vous laissez pas in-
fluencerparles «gugus» magi-
ques que certaines émissions
de pêche à la télévision vous
vantent commeétantle leurre
miracle. Depuis le temps que
vous pêchezla truite vous sa-
vez que les grenouilles en
caoutchouc et les araignés
articulées servent beaucoup
plus à apeurer les enfants qu’à
prendre dela truite.

Finalement, passez au pei-
gne fin l’ensemblede vos équi-
pements commeles cannes, vos
bottes, votre gilet de flottaison,
vos couteaux etautres attirails
dont vous vousservez. Ainsi, à
votre premier départ vous
n’aurez qu’à ramasser vos
«p’tits» en évitant les surpri-
ses désagréables.

MENAGE DU PRINTEMPS- Avant que les lacs dégèlent, c’est le moment idéal pourfaire l’inven-
taire de vos gréements et mettre un peu d’ordre dans votre coffre.

 

 

 

 
     
 

Par Roger Blackburn

CHICOUTIMI (RB) — Le
ministère du Loisir de la
Chasse et de la Pêche a
réalisé un sondage en 1988-
1989 sur la chasse au petit
gibier. Ce sondage réalisé
par le biais d’une enquête
postale établit le profile du
chasseur ainsi que son taux
de pélèvement annuel.

Voiciles faits saillants de
ce sondage. En 1998-1989, le
nombre de Québécois et de
Québécoises qui ont décla-
ré avoir chassé le petit gi-
biers’élève à258900person-
nes, soitcing pour cent de la
population québécoise âgée
de 15 anset plus.

Les régions qui enregis-
trent les plus forts taux de
participation sont l’Abitibi-
Témiscamingue (19,2%), la
Côte-Nord (12 %), le Sague-
nay-Lac-Saint-Jean (10 %),
l’Outaouais (9,8%) et le Bas-
Saint-Laurent-Gaspésie (9,4 

Ho).

Lesterritoires fauniques
les plus populaires pour la
chasse au petit gibier sont
les territoires libres et les
propriétés privées. Ces ter-
ritoires s’accaparent de 89
%dela fréquentation totale.

Les chasseurs de petit gi-
bier ont prélevé plus de 4
millions de gibiers. En
moyenne, un chasseurs a
prélevé 15,6 gibiers, soit
l’équivalentde 1,3gibierpar
jour de chasse. Quant aux
espèces les plus récoltées,

ce sont le lièvre d’Amérique
et la gélinotte huppée avec
respectivement 1,5 million

et 1,3 million de prises.
L'ensemble des chas-

seurs de petit gibier ont
dépensé près de 150 millions
$ en 1988-89 pour acquérir
divers biens et services. En
moyenne, le chasseur a
dépensé 577 $, soit 29,5% en
achat de biens durables et
70,5 % en dépenses directes

Sondagesur la chasse au petit gibier

Les chasseurs abattent plus de
1,5 million de perdrix par année

reliéesà l’activité de chasse.
Les retombées économi-

ques découlant des dépen-
ses des chasseurs s’élèvent
à 2065 emplois permanents,
ou personnes-année, pour
lesquels une rémunération
totale de 49 millions $ leur
est versée, soit l’équivalent
de 23 748 $ par personne-
année.

La fréquentation de la
chasse au petit gibier a été
consacrée sous la forme
d’excursion de chasse,c’est-
à-dire des déplacements
sans coucher hors du lieu de
résidence. Dansles faits, 58

%des trajets pour se rendre
au lieu de chasse avait une
durée de moins d’une heure.

Dans90 pourcent descas,
la fréquentation de la
chasse au petitgibier s’étale
sur une période de trois
mois, soit de septembre à
novembre. L’achalandage
est à son maximum au mois
d'octobre.

 

 

  
- Articles de pêche - Appâts
- Services huile at essence
- Chaloupe
- Canot
- Moteur hors-bord
- Gilet de sauvetage
- Sonar
- Débroussailleuse
- Génératrice
- Tarière à gaz
- Scie à chaîne 
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Pêcheurs: maintenant accès aux passes dangereuses par Falardeau

- Dernier endroit pour vous approvisionner avant d'entrer en forêt. -

LA PÊCHE EST OUVERTE!
teLLLSOITNUEee

Les entreprises Martin Larouche Inc.
343, boul. Desgagné, Falardeau

3-3413 Fax: 673-3040
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Dans la région

Un produit de construction dérivé du plastique
ALMA (PET)— Un nouveau

produit pourrait gagner en
popularité dans la région, au
cours des mois à venir: il s’agit
d’un produit dérivé du plasti-
que, pouvant trouver divers
usages dans certains types de
construction.

Mêmesi le coût en est plus
élevé quele bois (5,50 ÿ le pied
carré), une compagnie alma-
toise, Fenêtres et clôturesGTL,
espère accaparer, d’ici à deux
ans, 20 pour cent du marché
régional de construction de
patios, rampes et gardes de
galeries, balcons, ainsi que
clôtures, avec un nouveau
matériau, composé à 90 pour
centde plastique, de résine de
synthèse recyclée. C’est, sem-
ble-t-il, pour des raisons tech-
niques qu’on n’a pu présenter
le produit au dernier Salon
régional de l’habitation. La
compagnie appuie son opti-
mismesur l’exclusivité qu’elle
a obtenue pour le Saguenay—
Lac-Saint-Jean, de la part de
la compagnie américaine Car-
rySafe de Chicago qui fabrique
les produits à base de bou-
teilles de lait de plastique
blanc rigide et contenants de
lave-vitre.

  
   

 

4 Paul-Emile

hériault

Le propriétaire Rénald
Gagnéetle représentant Yves
Comeau ne tarissent évidem-
mentpas d’éloges pour vanter
les avantages de ce produit,
présenté comme inaltérable
par la majorité des substances
corrosives et ne laissant au-
cuneplace à la croissance des
bactéries. On compte vanter
l’absence d’entretien de ce qui
est construit avec ce produit.

De l’avis de Comeau, le
produit ne présente pas de
risque de glisser et se blesser,
si on y marche quand la sur-
face est mouillée. La peinture
n’adhère cependantpasà ces
surfaces, ce qui présente l’in-
convénient de devoir conser-
ver la couleur de base, mais
permet de réaliser sur un pa-
tio de petits travaux de pein-
ture, dit-il.

Il se dit également convain-
cu de la valeur environnemen-
tale du produit; ainsi, mêmesi
le bois occupe actuellementle
marché,le bois traité a l’incon-
vénient d’être polluant, dit-il.

La compagniejeannoise of-
frant son produit dans plu-
sieurs dimensions et teintes,il
croit qu’il gagnera vite en
popularité auprès de la clien-
tèle domiciliaire. Dans un
deuxième temps, on vise le
marché des municipalités, à
savoir celui des bancs publics,
planches de balançoires des
parcs, etc.

Il y a maintenant près de
deux ans, l’entreprise Recy-
clage de plastiques Métivier
avait présenté, au Salon de la
récupération etde l’environne-
menttenu aux Halles matoises
d’Alma,différents produits du
genre de ceuxofferts par GTL,
et manifesté l’intention de
~gontacterlesmunicipalitéode~

la région.

Toutefois, cetype de produit
est encore peu exploité au
Québec, confirme Gérald
Tremblay, personne-ressource
au Conseil régional de l’envi-
ronnement.

En Ontario, c’est beaucoup
plus systématique, aux Etats-
Unis, de très grosses compa-
gnies s’en occupent depuis

plusieurs années, et en Eu-
rope, cela existe depuis long-
temps, dit-il. En général, la
qualité n’est pas toujours
égale, mais les produits de la
compagnie Métivier ou ceux
que fabrique Cascades Replast
au Québec, que connaît bien
Tremblay, «ont une durée
pratiquement illimitée». La
compagnie québécoise fabri-
que maintenant ses produits

dans un certain nombre de
couleurs, ajoute Tremblay. Il
explique que cette compagnie
s’est jusqu’à maintenant da-
vantage attaquée au marché
municipal que domiciliaire.

Ces produits, dit-il, résiste
très bien au froid et à la cha-
leur. M. Tremblay parle de
tests effectués à Montréal dans
des parcs où des vandales
mettaient le feu aux bancs

publics. Il est à toutes fins uti-
les impossible de mettre le feu
à ce plastique, tandis qu’un
banc de bois sec est assez fa-
cile à enflammer, rappelle-t-il.

Cascades Replast fabrique
aussi des bancs publics et
tables de pique-nique et cer-
taines pièces de bois (2x2 et
2X4) pour faire des patios,
quais, etc.

   

=1992=
ROULOTTES
De 17 a 35 pi.

   ATTENTION!
OGRANDE VENTE@ FtgE
LASTAN Vocète Fiwncets

Inutile de courir les foires, salons et expositions pour s'offrir la plus belle…

   

  

- construction supérieure
- toit caoutchouc pleine longueur
- air climatisé
- micro-ondes
- auvent
- antenne de télévision
- système AM/FM cassette
- porcelaine + brass
- intérieurs luxueux
- Couleur pâle

   
        
   
   
  

La plus belle sur le marché...

Feomon @
Qualité et économie

  

   

  

Les roulottes "Hornet" de Damon sont de construction
supérieure et faites de matériaux répondant a des exigences de
qualité et d'apparence les plus élevés sur le marché. Construite
avec tout l'équipement de confort luxueux, chaque roulotte
Hornet vous est vendue toute équipée à prix compétitifs.

pe

  

  

 

      Denis Gosselin
dir. ventes

Patrick Bourbeau
prés. dir. gén.   

  

Des intérieurs
luxueux et spacieux

Action Moteur Sport de Jonquière est fier de s'associer à l'une des compagnies
manufacturières de roulottes avant-gardistes soit Hornet de Damon. La gamme de roulottes
avant-gardistes offertes représente ce qu'il y a de plus beau et de meilleure qualité sur le
marché.
Appuyé de notre service après vente des plus reconnus, c'est avec plaisir que toute l'équipe
d'Action Moteur Sport vous invite à venir réserver votre roulotte Hornet dès aujourd'hui et
profiter de nos prix spéciaux de lancement. Profitez de la promotion printemps du mois de mat.

VENTE « ACHAT © FINANCEMENT © PIÈCESe RÉPARATION e ESTIMATION D'ASSURANCEe VENTE EN CONSIGNATION DE VOTRE UNITÉ

Alain Villeneuve
dir. pièces

Sylvain Jean
dir. service  
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Meurois-Givaudan

Message d’espoir et de prise en main
JONQUIERE (PET)— Au

moment où on se trouve à une
époque-charnière, chacun doit
prendre conscience que la
réformese place au plan indi-
viduel. Telle est la vision des
auteurset conférenciers Anne
et Daniel Meurois-Givaudan,
telle qu’expriméelors de leur
passage au Symposium L’Es-
senCiel de Jonquiére, il y a
quelques jours.

«Ilnes’agitpasd’accuserles
gouvernements, la société, le
voisin ou les autres de tous les
mauxdontonsouffre»,soutien-
nent-ils.

«Nous sommes placés a un
momentde notre vie où, si on
n’essaie pas d’exprimeressen-
tiellement nos qualités de
coeur, on ne peut véritable-
ment espérer une santé per-
sonnelle et au niveau de l’hu-
manité, c’est-à-dire une notion
globale d’équilibre et d’harmo-
nie», estiment les conféren-
ciers.

Selon eux, la spiritualité
n’est pas quelque chose de
triste, mais plein d’humour.
«Plus on ena,pluson a de recul
parrapport aux actes de tous
les jours.»

Dans le même esprit d’es-
poir, ils soutiennent que «la
lumière et l’amour au niveau
universel sont vraimentà por-
tée de notre main, si on veut
bien prendre conscience que
nous devons nous prendre
nous-mêmes en charge, être
responsables de nos actes,
faits, pensées et émotions.»
En entrevue,ils dégagent la

même simplicité que dans
leurs écrits portant sur l’évo-
lution spirituelle de l’individu
et leurs enseignements prove-
nantde sorties hors du corps.

Quant aux sceptiques, ils di-
sentleslaisser suivre leurvoie,
sans vouloir imposer le point

de vue qu’ils mettent à la dis-
position des autres, par des
livres et conférences. Ils ont
abordé àJonquière desthèmes
touchant respectivement la
naissance et la mort.
En conférence, les auteurs

ont expliqué que toutes les
réponses ne viennent pas avec
le décès: «C’est pourquoi toute
notrevie doit tendre à se puri-
fier, tendre vers un idéal de
plus en plus lumineux. Le

chemin d’une âmene se faitpas
simplement parunabandon au
moment de la mort, mais se
travaille quotidiennement à
travers de petits actes, par une

volonté d’aider les autres, de
progresser soi-même, l’aban-
don des tensions, une recher-
che de lumière et d’harmonie
intérieure, sans vouloir incul-
quer notre vérité aux autres.»
Tout de même,ils croient qu’il
ne faut pas attendred’être très
malade ou âgé, pours’intéres-
ser à ces choses.

Se référantà leurs percep-
tions intérieures, ils soutien-
nent queplusles gens s’ouvri-
ront et auront sur terre un
espritlumineux, plus les plans
de conscienceoù ils se retrou-
veront au décès seront beaux
et fantastiques. «L’amourde la
vie permet de bien passer les
portes. Notre passeport, c’est
la qualité de lumière qu’on a
dansle coeur. Au décès, on se
projette dans des univers cor-
respondantàce que nous avons
dansle coeur; on projette no-
tre monde intérieur hors de
nous comme des hologram-
mes...»

Lors de sorties hors du

 

briefSE

CONFERENCIERS— Daniel et Anne Meurois-Givaudan

corps,à certains plans de cons-
cience, tous deux disent avoir
senti que les acquisitions

matérielles et intellectuelles
comme un diplôme devenaient
bien peu importantes, au plan

 
de l’évolution: «On se demande
alors ce qu’on a été et a fait au
plan qualité de coeur.»
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Le mouvement Sobriété du Canada regroupe des gens de bonne vo-
lonté qui oeuvrent à promouvoir un climat de sobriété grâce à des acti-
vités diverses, favorisant ainsi l'épanouissement de chacun.

Si vous avez besoin d’aide n'hésitez pas à le demander. Parailleurs,
si vous désirez vous-même donner un coup de main, ne tardez pas à
offrir vos services.

Secteur de LA BAIE: 544-7440
Secteur de CHICOUTIMI: 549-3191
Secteur de JONQUIERE: 696-0921

Société Canadienne du Cancer
Journée de la Jonquille

Chicoutimi
Montantamassé: 23000$

Nous remercionsla centaine de bénévoles ainsi que les commandi-
taires pour leur support lors de cette journée.

$
NUITSecteur LAC-ST-JEAN-EST: 349-3340

Secteur DOLBEAU: 276-1530

 

OCCUPATION SIMPLE
OU DOUBLE

Voyage d’affaires ou de plaisirs, l'hôtel Arcade fait le maximum pour vous permettre de jouir
d’un séjourà la fois reposant et divertissant sans souci d'argent.

  

   - Banque Royale du Canada
- Boulangerie Morin inc.
- Caïn, Lamarre, Wells, avocats
- Chocolat Jean & Charles Inc.

Eneffet, sur présentation de cette annonce, bénéficiez instantanément d’un
rabais de 5$ applicable le soir mêmede votre réservation à l'hôtel. Deplus,
nous vous remettrons un bon de réduction d’une valeur de 5$, pour
chacune des nuits passées chez nous,5, applicable lors de votre prochain

eo7

 

  - Coca-Cola séjour.
- Dunkin Donuts

- Groupe Lactel L'hôtel Arcade: là où confort, qualité et tarif privilégié sont assurément au
- Hôtel Motel Le Montagnais
- Imprimeur Serge Tremblay Inc.
- J.A. Vachon & Fils
- La Huche Sans Pareille
- Le Tout en Party Inc.
- Les Distributions Oran-Jus Inc.
- Mme Thérèse Byatt
- Restaurant Chez Georges
- Restaurant Bobbie Inc., Chicoutimi
- Rôtisseries St-Hubert
- Sûreté du Québec
- Ultramar
- Ville de Chicoutimi

wo rendez-vous.

   Tél.: (514) 874-0906

Téléc: (514) 874-0907

Réservations: 1-800-363-653'

50, René-Lévesque ouest

Montréal (Québec)

H2Z 1A2in ARCA  Ginette Bernard McLelland,

nad aPtALkxE: 5x1 8 uPrésidente dés Journée de la Jonquille. gillte ”  
 

 



Valeur méconnue des conférenciers

Bilan positif du Symposium L’EssenCiel
ALMA (PET) On dressait

jeudi un bilan positif du Sym-
posium L’EssenCiel tenu à
Jonquière à la fin avril, mal-
gré certaines difficultés à faire
passer le message concernant
la valeur des conférenciers.

L’un des organisateurs du
Symposium, Charles Brous-

seau, déplore que les organi-
sateurs aient eu de la difficul-
té à faire reconnaître, par les
journalistes, la force interna-

tionale des conférenciers. Le
Dr Christian Tal Schaller de

Suisse sera vraisemblable-

mentl’un des conférenciers de

Pédition 1993.
Quantcelle de cette année,

Anne etDaniel Maurois-Givau-
danen particulier ontattiré de
nombreuses personnes, tant à
leurs conférences qu’aux ate-
liers qu’ils ont animés. Leurs
livres les ont rendus visible-
menttrès connus des person-
nes présentes, à en juger aussi

par la période de questions
finale. Ils sont connus pour
leurs conférences et écrits
traduits en plusieurs langues,
lesquels portent sur l’évolu-

 

 

 

DON— La Fondation François Morel a reçu cette semaine un
don de 300 $ du Club Lions d’Alma. Présidentde la fondation,
Michel Tremblay a reçu le chèque d’Yves Villeneuve, prési-
dent du club, etWeldo Gagnon, responsable du comité des dons.

(Photo Steeve Tremblay)  

tion spirituelle de l'individu.

A leur avis, l’humanité
amorce le passage des pulsions
et réactions émotives à celui
du coeur, de l’amour qui ne
cherche pas à prouver, à reti-
rer de ce qu’il donne.

Interrogés sur le voyage
astral, ils disent, exemples à
l’appui, qu’il n’est pas une
baguette magique pour accé-
der à la lumière intérieure, et
peut être un moyen dangereux

NOUVEAU
LOCAL

 

  

depuis 6 ans.

S QUI AVEZ D
i DESSINÉS, DES LÈVRES TROPPETITES OÙ
DÉPIGMENTÉES, BESOIN DE MAQUILLER LE
CONTOUR DEL'OEIL (POUR CAUSE DE MYOPIE PAR EXEMPLE)

Édith Gilbert, la première technicienne en magquil-
lage permanent, analyse votre morphologie et vous Ÿ
offre un résultat garanti et une satisfaction complète 3

pour beaucoup; ils décon-

seillent même de rechercher
le phénomène: «Si quelqu’un
estamenéà connaître la décor-
poration... il est mis dans les
circonstances le lui permet-
tant», mais il ne faut pas con-

fondre ce moyenet le but: «Il
importe plutôt de rechercher
l’harmonie».

Par contre, faire une sortie
astrale ne signifie pas qu'on est
un grand être, disent-ils, ajou-

tant que certains être très
évolués n’y ont pas accès dans
cette vie, parce qu’ils ont d’au-
tres capacités à développer.

Parailleurs,Jacques Paele-

man a traité de la renaissance
à soi, et des relations interper-
sonnelles, chemin d’évolution
spirituelle. Il soutient en en-
trevue que la première chose
à faire est de prendre cons-
cience de nos scénarios, sché-
mas et croyances, souvent limi-

tatives, et commencer a chan-
ger ces choses concrétes quo-
tidiennes: «Une des premières
choses à faire, c’est se libérer
des griefs, et commencer à se
donner,le plus possible.»

 

 

CHICOUTIMI
Tél.: 545-4880-81  
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ALMA
Tél.: 662-5387   ST-FELICIEN
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Ville de Jonquière

la scène;

de détails. 
=

Prenons soins ensemble de cette
richesse inestimable:

L'ARBRE ET LA FORET

Publié par le Bureau des communications

de Ville de Jonquiére ...

- Utilisation du stade Richard-Desmeules
(Palais des sports en cas de pluie);

< Parade: départ Galeries Jonquière via St-François,
Harvey, Saint-Hubert, de la Fabrique et Pelletier;

Services reliés à la surveillance et au montage de

LA SEMAINE DE L'ARBRE
du 3 au 9 mai

En collaboration avec CKRS télévision, Ville de Jonquiére vous invite
à participer activement à la Semaine del'arbre!
Synthonisez les ondes de CKRS télévision, du 3¢au 7 mai pour plus

 

LSA Sete kLCNEL

  

« Fermeture partielle des rues St-Léon, Pelletier et
Sir-Wilfrid-Laurier.

GRATUIT pourles Jonquiérois(es)
Maintenant ouvert surle boul. des Étudiants de 8h00 à
20h00, sept (7) jours / semaine;
Pour y déposer briques, gypse, bois, etc…
Pourcitoyeris particuliers seulement.

Le site de dépôts secs contribue à la
qualité de I’environnement!

 

AUTORISATION SPÉCIALE
MARCHE DE SOLIDARITÉ BU 3 MAI

Le conseil municipal de Ville de Jonquière avise ses citoyens que dans le cadre de la grande marche de
solidarité du 3 mai, il a autorisé sur son territoire, la tenue des activités suivantes:
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Ecole Notre-Dame de Fatima

Le ministre Pagé propose une rencontre

 

FATIMA—Stéphane Bégin, porte-parole du comité de sauvegarde
de l’école Notre-Dame de Fatima, entouré ici de Paul Troestler,
citoyen du quartier, et de Line Morin, présidente du comité de pa-
rents, a dévoilé à la presse les détails de leur rencontre avec le
ministre de l’Education Michel Pagé.

par Marc-André Landry

stagiaire

CHICOUTIMI (MAL) — Le
ministre de l’Education du
Québec, Michel Pagé, propose-
ra au président de la Commis-
sion scolaire de La Jonquière,
André Flamand, d’organiser
une rencontre entre les déci-
deurs de la Commission sco-
laire et le comité de sauve-
garde de l’école Notre-Dame
de Fatima de Jonquière.

En conférencede presse, les
membres du comité de sauve-
garde ont fait part de leur
optimismeà la suite de la ren-
contre qu’ils ont obtenue avec
le ministre, récemment.

Selon Stéphane Bégin,
porte-parole du comité, le
ministre s’est montré intéres-
séetouvert aux revendications
des parents maisil ne peut pas
imposer de décision à la Com-
mission scolaire.

«On ne demandait pas au
ministre Pagé de renverser la
décision de fermer l’école
Fatima. Tout ce qu’on veut,
c’est une rencontre sérieuse
avec les commissaires pour
que chaque côté expose clai-
rement ses arguments. Même
si les positions des deux grou-
pesontdéjà été dévoilées, nous
croyons avoirmal été entendus
par certains commissaires qui
ontdonc pris une décision sans
connaître les deux côtésde la
médaille», explique M. Bégin.

Rappelons que la Commis-
sion scolaire de La Jonquière
avait voté à l’unanimité, le 3
mars dernier, la fermeture de
trois écoles primaires, soit
Saint-Alfred, Saint-Mathias et
Fatima, dès la fin des classes.

Cette décision découlait
d’une prévision d’une baisse
de 1525 élèves, entre 1988 et
1996, sur le territoire de la
Commission scolaire. Le main-
tien des 45 locaux représente-
rait des pertes de 569 500 $
contre 66 985 $ avec l’applica-
tion de la proposition.

Le comité de sauvegarde
s’est opposé fermement à la
décision du conseil des com-
missaires, réalisant d’ailleurs
ull sondage-quiidémôatreque

980 à 181 251 vil ainf

plir l’école au cours des cinq
prochaines années, remettant
ainsi en question les chiffres
émis par la Commisison sco-
laire.

Les parents estiment par
conséquent que le choix de
Fatima va à l’encontre des
meilleurs intérêts du quartier

et qu’une autre forme de réa-
ménagement aurait pu être
considérée. «Pourquoi dé-
truire le climat paisible de
notre quartieren envoyant nos
enfants dans une école beau-
coup plus près des grandes
artères de Jonquière et de
toutes les distractions qui en

TRAVAILLEURS ET EMPLOYEURS

 

Un nouveau service pour

vous aider à remplir nos formulaires

d'accident de travail.

Téléphonez-nous!

696-5200, 1-800-668-0087

découlent»,
Bégin.

Le comité de sauvegarde
attend une réponse de la
Commission scolaire dès de-
main eta convoqué une assem-
blée générale des parents,
demain soir, pour faire le point
sur le dossier.

ajoute Stéphane
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 (SST
le quartierde Fatima auraitles Commission
enfants nécessaires pour rem- delasécurié 

 

  

 

  

CE QUI DISTINGUE
LES HOMMES
DES ERFANTS

. Courroie serpentine
avec tendeur automatique,

_contrairement à la

‘ galvanisé. Aucun boulon
apparent, contrairement à

Le pick-up compact S-10 à cabine allongée collectionne ces petits détails qui distinguent les hommes des enfants.

 

André Simard Chevrolet
Oldsmobile Ltée
Alma 418-668-6165

. Caisse monobloc en acier

 

  

 

   

  

a la concurrence.

  
  

"4. Cadre de porte monobloc
en acier moulé, contrairement

  

   

 

  
  

 

12 295 S*.. 238,34 Soar mois **

CHEZ VOTRE

Arnold Chevrolet
Oldsmobile Inc.

Jonquiére 418-548-0821

reed Wl

Paul Albert Chevrolet
Oldsmobile Ltée
Chicoutimi 418-696-4444

CONCESSION NAIRE

CHEVROLET -GE® - Oldsmobile
Avenue Auto Ltée

Dolbeau 418-276-3431

Garage
Paul Dumas Ltée
St-Félicien 418-679-1605

€ a.4 % (ide) en » 5 1 11Baume ensuis.-Prixde locationGMACbasé sur‘48 mois, Limite. de96 000 km. RabaisGM inclus: Détails cheavotre concesgionnalge,paricinant,ui3111119)
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triangulés, inégaux et indé-
endants, contrairement a
A ncurrence.
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Les fusées V-2

attirent les

touristes
PEENEMUENDE, Alle-

magne (AP-PC)— Le centre
d’essais des célèbres fusées
V-2 fut un lieu de cauche-
mar pour des milliers de
travailleurs-esclaves pen-
dant la Deuxième Guerre
mondiale.

Mais il fut aussi le ber-
ceau de l’histoire spatiale
moderne. Aujourd’hui, l’an-
cien centre de Peene-
muende, dans l’ex-RDA,
rencontre un succès inat-
tendu puisque près de
100000 touristes l’ont visité
depuis son ouverture au
grand public, voiladmoins
d’un an.

Les responsables de ce
qui est aujourd’hui un
musée soulignent qu’ils ont
voulu à la fois montrer le
sinistre héritage nazi et les
remarquables réalisations
scientifiques qui y sont
nées.

«Les gens sont fiers de ce
que l’Allemagne a pu y ac-
complir>»,explique le direc-
teur, Peter Profe, recon-
naissant toutefois sans dif-
ficulté que les fusées qui y
furent construites étaient
avant tout vouées «à la
destruction de vies humai-
nes pendant la guerre»
puisque les V-1 etV-2firent,
en Belgique et en Angle-
terre, de 20000 à 23000
morts.

Wernher von Braun

Peenemuendeétait le do-
maine de Wernher von
Braun, brillant spécialiste
des fusées qui fut secrète-
ment transféré aux Etats-
Unis après la guerre afin
d’aider les Américains à
mettre au point leur pro-
gramme spatial. Avant de
mouriren 1977, il contribua
notamment à la mise au
point de la fusée Saturne-5
qui emmenales astronau-
tes américains sur la Lune.

Peenemuende ne fut pas
seulement utilisé par les
Nazis: les vainqueurs sovié-
tiques puis les communis-
tes est-allemandsypoursui-
virent, longtemps après la
fin de la guerre, des expéri-
mentations secrètes.

Il fallut la chute du ré-
gime est-allemand,fin 1989,
pour que le centre cesse ses
activités et ouvre, un peu
plus tard, ses portes au
public.

Aujourd’hui, les familles
qui s’y pressent peuventad-
mirer des maquettes de V-1
et V2, en savoir plus survon
Braun mais également sur
les 6000 déportés qui furent Granby. 3983, ruePrincipale (514) 378-5421
contraints d’y ttâvailler: ‘°
er mw a me me mm hms ae we = 4m a wh om ae Em
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UN QUART % DE MOINS UN QUART % DE PLUS
SUR SUR UN CERTIFICAT

UNE HYPOTHEQUE DE PLACEMENT GARANTI

Du 15 avril au 30 juin 1992, Du 15 avril au 30 juin 1992,

la Banque Hongkong du Canada la Banque Hongkong du Canada vous offre une

vousoffre une réduction de taux de 1/4 % surles primed'intérêt de 1/8 % sur les CPG de plus de 5000%
hypothèquesordinaires fermées de premier rang d’une durée d'au moins un an, ou une prime de 1/4 %
de un ou deux ans ou une réduction de 1/8 % sur sur les CPG de plus de 25000$ d'une durée

les hypothèques de trois à cinq ans. Avec en plus d'au moins un an.

l'annulation de nosfrais de transfert,

le paiementdela pénalité imposée

par votre établissement actuel <>

(jusqu'à 150 $), et, au besoin, gki

l'évaluation gratuite’ ulHon ong
de votre propriété. u Canada

Chicoutimi. 136, rue Racine est C.P, 430 (418) 543-0245 Laval. 4707, boul, Saint-Martin ouest (514) 687-6920 Montréal. Place Victoria. 800, Square Victoria (514) 875-8790 Saint-Léonard. 8810, boul. Langelier (514) 327-9370 >

* Longueuil. 430, rue Saint-Charles ouest (51476744991 © Montréal. 88, boul. René-Lévesque ouest (514) 393-1626 Sainte-Foy.2795, boul. Laurier (418) 656-6941

“ LaSalle. 3600;boulNewrhanSUII6410" 114 X 1MlS01,Ruea2541Shue20Bou.Carnie105600 ] 2 firsVEEKageBefLE

L
g
—

26
61
!



 O
G
R
E
S
-
D
I
M
A
N
C
H
E
,
L
E

3
m
a
i
1
9
9
2

=
=

 

 

 

 

Gigantesque étude sur le cancer du sein
BOSTON (PC-AP) — Le

gouvernementaméricainet
institut national du cancer
ont annoncé leur intention
delancerlaplusvaste étude
médicale jamais réalisée
en Amérique du Nord sur
le cancer du sein et portant
sur la tamoxifène, un médi-
cament découvert en
Grande-Bretagne et qui

s’est révélé efficace contre
cette maladie.

Cet essai de la tamoxi-
fène s’étendra sur cinq ans
etimpliquera 16000 femmes
en bonne santé de plus de
35 ans, dans plus de 270
centres de recherche des
Etats-Uniset du Canada. La
moitié de ces femmesrece-
vront une dose de 20 milli-
grammesde la drogueà cha-
quejour et les autres un pla-
cebo.
La tamoxifène s’est révé-

lée efficace dans le traite-
ment du cancer du sein eta
démontré qu’il réduisait
également les risques de
crise cardiaque chez les
femmesen plus de réduire
les pertes de la masse os-
seuse (ostéoporose).
Les tests seront prati-

qués auprès de femmes de
plus de 60 ans et chez des
femmes de 35 à 59 ans pré-
sentant des facteurs de ris-
que de cancer du sein.

Les femmes ne présen-
tant aucun symptôme de
risque ne doiventtoutefois
pas absorber ce médica-
ment dansl’espoir d’éviter
le cancer du sein, a affirmé
le Dr Bernard Fisher, nom-
mé chez enquêteur pour la
réalisation de cette étude.

«Il existe beaucoup d’in-
formation clinique permet-
tant de croire que latamoxi-
fène peut prévenir le can-
cer du sein chez les femmes
à risques élevés, ajoute le
Dr Fisher.

Mais seulementdes tests
cliniques sur grande
échelle pourront nous per-
mettre de déterminersi la
tamoxifène est un médica-
mentefficace pouvant être
pris par toutes les femmes
qui pourraient courir le
risque d’avoir un cancer du
sein.»

Effets secondaires

Ce médicament a toute-
fois été également associé
par le passé au cancer du
foi, chez le rat, et pourrait
provoquer une ménopause
prématurée.
La tamoxifène, croit-on,

«ralentit l’apparition du can-
cer en bloquantles récep-
teurs d’oestrogène — créés
parles hormones féminines
naturelles — dans les tu-

| gneurs.
Oo En janvier dernier, le

© journal médical britanni-

que Lancet publiait une
analyse de 133 études faites
en Europe et en Amérique
du Nord sur le cancer du
sein. Il affirmait que la
tamoxifène, habituelement
prescrite durant deux ans
après une mastectomie,
prolongela vie des patien-
tes ayant plus de 50 ans.

Il a aussi permis de dé-
couvrir que les femmes
prenant de la tamoxifène
avaient un tiers moins de
chances de développer un
cancer dans le sein non
attaqué.
Les chercheurs ont par

Buick Skylark
Climatisation électronique
Moteur V6, 160 chevaux
Radiocassette AM/FM,
4 haut-parleurs
Freins antiblocage
Lève-glaces électriques
Régulateur de vitesse
Location à 269 $/mois* 
 

ailleurs démontré que les
femmes utilisant ce médi-
cament bénéficiaient d’un
taux de mortalité inférieur
même pour des maladies
autres que le cancer du
sein, notamment dans le
domaine des cardiopathies,
peut-être en abaissant le
taux de cholestérol.

A l’exemplede l’oestrogène

Le mois dernier, des
chercheurs de l’Université
du Wisconsin et du Centre
médical Albert Einstein, à
Philadelphie, ont affirmé

AAd

nH

quelatamoxiféne, al’exem-
ple de l’oestrogène, sem-
blait protéger les femmes
contre la perte de moelle
osseuse, mal connu sous le
nom d’ostéoporose.

Certains critiques s’in-
quiètenttoutefois de ce que
ce médicamentpuisse être
administré à desfemmesen
bonne santé. Ils citent no-
tammjent les effets secon-
daires possibles tels le
cancer del’utérus, la forma-
tion de caillots sanguins
dans les poumonsetles ca-
taractes.

La tamoxifène est manu-

 

 

Venez flairer la bonne affaire chez votre
concessionnaire Pontiac/Asüna/Buick/GMC!

Profitez

d'un rabais de 500$
sur la Buick Regal!

Location de GMACaussi offerte sur place!

*Basé sur un terme de 48 mois de LocationPlus (GMAC)™ et sur le PDSF de 18 840 $
(incluant un dépôt de 590 $) aux acheteurs qualifiés. Les taux de location sont en vigueur dès
le 28 avril pour un tefps limité. Termes de 24 et 36 mois aussi disponibles. Transport,
immatriculation, assurances et taxes en sus. Pour un terme de 48 mois de LocationPlus
(GMAC)MS,certaines conditions s'appliquent après 96 000 km. Voyezle concessionnaire pour
tous les détails.

CHEZ VOTRE CONCESSION NAIRE

PONTIAC - As@üna : BUICK

bu SAGUENAY-LAC-SAINT- JEAN

Chic Pontiac Buick Ltée Dolbeau Automobiles Ltée Duchesne Auto Limitée Roberval Pontiac Buick Inc.
Chicoutimi Dolbeau Alma Roberval i
418-696-2226 418-276-0581 418-662-3431... . - coe - 418-275-1331 “ee

 

facturée par la compagnie
britannique Imperial Che-
mical Industries PLC, et a
déjà reçu le sceau d’appro-
bation de l’Admininstra-
tion américaine des ali-
ments et drogues (FDA).
Une Nord-Américaine

sur neuf est frappée du
cancer du sein dans sa vie.
On a signalé pas moins de
175000 aux Etats-Unis, l’an
dernier.

Lestests cliniques seront
réalisés dans 45 Etats amé-
ricains, dans le district de
Columbia et dans cinq pro-
vinces canadiennes.

Buick Regal
Climatisation électronique

4 portes

Empattement 107,5“

Bouche de chauffage au

siège arrière

Garage Munger (1989)inc.
Jonquière
418-548-9167  
  



 

Endimanchezvotre français
AVEC LA COLLABORATION DU PROGRES-DIMANCHE, L'UNIVERSITÉ DU QUÉBEC À CHICOUTIMI, ENDIMANCHEZ VOTRE FRANÇAIS, A/S SERVICE DES
COMMUNICATIONS INSTITUTIONNELLES, UNIVERSITÉ DU QUÉBEC À CHICOUTIMI, 555 BOULEVARD DE L'UNIVERSITÉ, CHICOUTIMI, Québec, G7H 2B1

 

Q
AC Exercice de correction orthographique
 

Nous terminons notre première année de "Endimanchez votre
français”, tout en souhaitant vous revenir l'automne prochain.
Nousprofitons de l'occasion pour remercier le Progrés-Dimanche,
la Librairie Garneau et le personnel de l’Université du Québec à
Chicoutimi pour leurs contributions à la parution de cette page.

Votre grandeparticipation à l'exercice de correction orthographique
nous a convaincu que vous aimez endimancher votre français.
Cependant, nous souhaiterions connaître votre appréciation sur
les sujets APERÇU DE COURSet À PROPOS DE RECHERCHE
en nous faisant part de vos cornmentaires et suggestions.

APERÇU DE COURS

J'ai de l'intérêt à lire

Je n'ai pas d'intérêt à lire

Commentaires / suggestions:

À PROPOS DE RECHERCHE

S.V.P. découpez et retournez àla même adresse que "Endimanchezvotre
français.

_

| | i |

Joeufs pascals (ersion corrigée)
Pâques ou Pâque?

Chez les juifs, on célèbre, on

immole, on mange ia pâque selon le rite
mosaïque. On fête même une seconde
Pâque en faveur des malades et des
voyageurs.

Pourl'Église chrétienne, Pâques
commémore la résurrection du Christ. Fixée
par le concile de Nicée (325), la fête de
Pâquesoscille entre le 22 mars etle 25 avril.

Pâques, masculin ou féminin?
Pâques est masculin singulier

quand il désignele jourde la fête: Pâques
tombe tôt cette année. Autrement, il est
téminin pluriel: Joyeuses Pâques.
Heureuses Pâques. Pâques fleuries.

- Pâquessucrées.
Jacqueset Jacqueline dorment.

Un rêve étrange les conduit dans une
chocolaterie imprégnée d'une odeur
combinéede chocolatetd'essencesfruitées.

Mais devant eux, sur les étagères, des
animaux difformes leur sourient

cyniquement: canards boiteux, lapins sans

oreilles, poules étêtées. Les jumeaux vont
se mettre à crier, quand la porte... de la

chambre s'ouvre sur deux bols fumant de

chocolat. 
Joeufs pascals (corrigé de la dictée)

N.B.:
JOEUFSest un mot-valise composéà partir
de Jeux et oeufs: on remplacelafinale
«eux» par le mot «oeufs».

1. *Juifs/juifs
S'écrit avec majuscules'il renvoie à une

| personne qui appartient au peuple juif
ou israélite (un Juif, les Juifs). S'écrit

avec minuscule s’il a trait à la religion

 

corrigé de la semaine précédente
juive.

2. *mosaique/mosaïque
Le | prononcé derrière voyelle prend le

tréma: haïr, hébraïque, mosaïque, Moise.
3. *église/Eglise

Le mot église prend un petit e s'il désigne
l'édifice pour l'exercice du culte. On l'écrit
avec majuscule lorsqu'il réfère à
l'ensemble desfidèles,à l'institution, à la
société des évêques.

4. *commémorent/commémore
Le sujet du verbe est Pâques, qui est

masculin singulier lorsqu'il est employé
comme nom de la fête chrétienne.

5. *Fixé/Fixée
Participe employé seul, fixée s'accorde en
genre et nombre avec le nom auquelil
s'applique. H s'agit ici de fête.

6. *ocille/oscille
Attention à l'orthographe du verbe osciller

et de ses dérivés: oscillant, oscillation,

oscillatoire, gscillogramme,etc.
7. *fleuris/fleuries

Appliquons la règle. Pâques est féminin
pluriel dans cette expression qui renvoie
au dimanche des Rameaux.

8. *conduits/conduit
Le sujet est rêve, 3ième personne du

singulier et non les.

9. *chocolatterie/chocolaterie
Le suffixe -erie s'adjoint directement au

radicalterminé par une consonne: animal
+ erie, chocolat + erie, billet + erie. Ou
s'appuie suruneconsonned'appoint: bijou .
+t + erie.

10. *fruités/fruitées
Participe adjectif qui s'accorde avec
essences, féminin pluriel.

.*diformes/difformes
Vientdulatin médiéval «difformis». Prend

1 _

deux -ff-.
12.*leurs/leur

Comme pronom personnel, leur est
toujours invariable. Il leur (à eux, à

elles) sourit. Elles leur en veulent.

Comme déterminant, leur s'accorde
en nombre: singulier quand l’objet
«possédé» est unique. (Ex.: Leur
voiture est en panne.); pluriel, s'il y a
plusieurs objets. (Ex. Leurs souliers
sont usés).

13.*boîteux/boiteux
Boîte et ses dérivés: boîter (=fixerdans
le moyeu d'une roue.) et boîtier

prennent l'accent circonflexe. Mais
non boiter (marcher en inclinant le

corps d'un côté plus que del'autre) et
ses dérivés: boitiller, boitement,

Yves Saint-Gelais, professeur

   
QLe

Less végétaux sont caractérisés par un
système de troissance en continu: de
nouvelles cellules s'ajoutent aux cellules

existantes par suite de la division de
cellules spécifiques situées dans des
régions appelées méristèmes. Les tissus

. situés aux extrémités des divers organes

dela plante,l'apex dela tige par exemple,
contiennent des méristèmes. La tige des
jeunes ptants d'épinette noire semés en

“ récipients pour les fins du reboisement

croissent de cette façon. L'ajout continuel
de nouvelle matière à l'apex de la tige la
fait allonger continuellement, jusqu'à ce
que le semis perçoive un signal de
l'environnement lui indiquant que la
période de croissance exponentielle en
longueur de la tige est terminée. Dans

une région comme la nôtre, ce signal
; correspond le plus souvent au
raccourcissement de la longueur de la
journée. L'épinette noire réagit à cette
modification de son environnement
physique en se préparant activement à
affronter les conditions climatiques
extrêmes de l'hiver.

Unetige d'épinette noire ne pousse pas
droite. L'ajout de nouvelle matière à son
apex,la présence de la force de la gravité,

“ la direction de la lumière la plus intense,
. les jeux de pression hydrostatique

À propos de recherche
nécessaires pour fournir à l'ensemble du
plant son port et sa rigidité sont autant de
facteurs qui peuvent fournir à la tige un
léger mouvement de rotation autour d'un
axe dontla base fixe serait la jonction tige-
racine (appeléle collet par les botanistes).
Un peu commele tournesolsuitle soleil, la
tige de l'épinette noire est capable de
mouvementsderotation; silents cependant
qu'ils sont imperceptibles à l'oeil . L'angle
de ces mouvements peut s'accentuer à un
tel point que la tige des semis verse plus ou
moins complètementvers le sol. L'apex de
la tige se redresse alors en cherchant à se
diriger vers la source de lumière la plus

intense, habituellement le soleil, suivant
ainsi le comportement normal, soit le
phototropisme, retrouvé chez la plupart
des végétaux. Pendant que l’apex se
redresse,la tige serigidifie encore plus par
suite du dépôt accéléré de lignine dansles
parois des cellules de certains tissus
composant cet organe. Cette séquence
d'actions conduit souvent à l'obtention de
semis dontlatige esttoute croche (gauchis).
Lorsque le ministère des Forêts prend
livraison des semis chez un producteurafin
de les planter sur les sites à régénérer,
ceux déclarés gauchis sont déclassés et
ne serviront pas dans le cadre du
programme québécois de reboisement.
Pourle producteur, chaque semis déclassé

signifie donc une perte de revenu.

Nostravaux, dontl'objectif est d'apporter
des solutions à ce problème, indiquent
qu’un semis va gauchir par suite d'une
sommation de mouvements
majoritairement de faible amplitude.
Cependant, les mouvements de
détérioration ont une moyenne d'amplitude
de 5° plus élevée que les mouvements de
correction. Plusl'angle de gauchissement
du semis est élevé, plus le risque que ce
semis présente un défaut important en fin
de production augmente. Le point de
faiblesse de la tige est réparti sur une
certaine longueurdelatige,les défauts de
plus grande amplitude se retrouvant
beaucoupplus dansla partie supérieure du
semis. À long terme, les semis gauchis
vontcroitre moins rapidement que les semis
non-gauchis, la différence s'accentuant
avec l'importance de la courbure. D'où
l'intérêt de les détecter afin de ne pas les
replanter.

Les semis montrent une nette tendance à
courber du côté de la source lumineuse
dominante. Précisons que nous avons
réussi à faire gauchir volontairement plus
de 70% des semis d'une production d'été
d'épinette noire, alors que le taux est de 5%
et moinsensituation normale. Nous avons

 

DE LA TIGE DE L’EPINETTE NOIRE

obtenu ce résultat en intensifiant l'aspect
directionnel de la lumière naturelle et en
arrosant abondamment les semis. Ceci
vient confirmer le fait que la réponse
phototropique des semis a un rôle à jouer,
mais aussi que la teneur en eau du substrat
et la charge imposée par les gouttelettes
d'eau se déposant sur les semis après
arrosage interfèrent avec le phototropisme
dans la réponse des semis au
gauchissement. Le géotropisme(réaction
des plantes à la gravité) et l'autotropisme
(réaction des plantes liées au
redressement) doivent aussi être
considérés pour fournir une image globale
du phénomène de gauchissement de la
tige des semis d'épinette noire.

Des analyses de nos données nous
permettent de proposer un modèle
théorique du processus de gauchissement.
Ce modèle est basé sur des cycles de
balancement de 10 à 15 jours avec
séquences action-réaction-
surcompensation, lesquelles sont
caractéristiques d'une réaction à un
stimulus avec période de latence. Ces
cycles se divisent en quatre phases qui,
succintement, sont: 1) la partie supérieure
du semis penche légèrement (réaction
phototropique); 2) la section du semis
incomplètementlignifiée verse rapidement;

LE GAUCHISSEMENT

Daniel Lord, professeur

3) l'extrémité du semis se redresse; 4) la
partie inférieure de la section qui a versé
se redresse lentement, parfois au-delà
dela verticale, doncen surcompensation.
Le problème du gauchissementvient des
semis quine complètent pas, à un moment
ou à un autre, leur phase 4. Ceci se
produit lorsquela tige inclinée se lignifie
avant redressement. I! serait donc plus
opportun de situer le problème du
gauchissement au niveau du
redressement qui ne se produit pas plutôt
que de parler de semis qui tombent.

Nos expériencessur le mouvementde la
tige de l'épinette noire nous ont prouvé
que ce mouvementest tout à fait naturel,
qu'il ne dépend pasd'un facteur spécifique
lié à la régie de culture. Cependant, une
mauvaise gestion de certains facteurs
peut conduire le semis à accentuer ce
mouvement, à un point tel que le semis
peut verser complètement et mal se
redresser. La résultante est un semis qui
ne trouvera pas preneuret qui devra être
jeté. Réduire la proportion de semis
gauchis est un objectif atteignable
maintenant que l'on connaît mieux les
facteurs impliqués et que la séquence
des événements conduisant au
mouvementde la tige a été relativement
bien cernée.

  
    
 

GAGNANTDELASEMAINEDERNIÈRE

Jean-Pierre Gagnon
234, La Framboise
Chibougamau, Qc

UQAC
DE CHICOUTIMI

Collaborateurs:

Gärneau
PJELLA)

 

CECPAM |
L
Z
9
—

26
61

{e
w
€
I
T
IH

IN
VI

NI
O-

ST
US

0U
d

 

   



 

B
2
2
—

PR
OG
RE
S-
DI
MA
NC
HE
,
L
E

3
ma
i
19
92
 

 

Cancer de la peau

Des patients soumis à une expérience inédite
DETROIT(AP)—Des mé-

decins américains de l’Uni-
versité du Michigan vont
prochainement mener sur
une douzaine de patients
souffrant d’un cancer de la
peau une expérience iné-
dite: l’injection d’un gène
directement dans la tumeur
cancéreuse pour amener le
corps à lutter contre la
maladie.

Les expériences anima-
les, depuis deux ans, ont
montré que du matériel
génétique pouvait appren-
dre au système immunitaire
à reconnaître et à-combat-
tre des tumeurs qui sans
cela se seraient dévelop-
pées sans être détectées.

Les expériences précé-
dentes se réduisaient à
provoquer des réponses
immunitaires dans la tu-

meur elle-même. Il fallait
retirer la tumeur, y injecter
du matériel génétique et
ensuite la replacer sur le

patient. Cette fois, un gène
mélangé avec des liposo-
mes (éléments cellulaires
retenantles corps gras) sera
directement injecté dansla
tumeur. Les liposomes ser-
vent à faciliter le guidage
du gène.

Les premières expérien-
ces seront conduites au
printemps surune douzaine
de patients avec un méla-
nome métastatiqueà l’état
avancé, formela plus grave
du cancer de la peau. Les
patients ont été choisis en
raison de leur faible espé-
rance de vie (moins d’un an)
ou parce que les autres
traitements ont été inopé-
rants.
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TPAETTREMBLAY—Dansle cadre de l’Atelier de théâtre du
TPA, on a joué,il y a quelques jours, un texte de Michel Trem-
blay, «En pièces détachées». Danielle Beaumontétait respon-
sable de la mise en scène. Il s’agissait de la prestation de fin
pre des finissants et finissantes.

a (Photo Jean Briand)  

La première phase de
l’expérience doit permettre
d’établir la tolérance, le
dosage et les effets secon-
daires négatifs. Les mala-
des seront divisés en trois
groupes avec des dosages
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différents du géne.

Si cette expérience est un
succès, des gènes pour-
raient être utilisés contre
des cancers du sein, de la
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prostate ou du pancréas. La
principale inquiétude vient
du risque de voir le maté-
riel génétiquetraverser des
cellules saines et stimuler
le système immunitaire
contre cescellules.
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144, Racine est

043-7330

Place Centro Ville

047-6629
LA BAIE

1224, ave du Port

544-8223
» N gp

TOUT UN MONDE
  

   

* DEPAPETERIE
-

     DECHEZ VOUS!

 
 



 

 

    

  

  

  

Une remise de

>00 $
de GM *

 

Un rabais
étudiant de

se
Ja.
jt.

Bs      
, ; = gli

iin ii Te

I Hi E 8 li
SH ow8e” 

4

 

p Une garantie prolongée
qu'abordable de 4 ans/100 000 km

pour seulement

275 S"

 

Et fout un équipement desérie:
2040

4

« Moteur 4 cylindresde 1, tre, à injection électroniquede carburant
|

+ Deux rétroviseurs extérieurs e Moulures latérales de carrosserie

e Essuie-glace à balayage intermittent e Sièges-baquets avant à dossier bas inclinable
avec appuis-tête individuels = Siège arrière divisé, pliant = Glaces teintées

e Verrouillage de sécurité des portes arrière  Protege-tissu Scotchyard"  
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André Simard Chevrolet Paul Albert Chevrolet Avenue Auto Ltée Arnold Chevrolet Garage Paul Dumas Ltée
Oldsmobile Ltée Oldsmobile Ltée 195, 8° Avenue Oldsmobile Inc. 923, boul. Sacré-Coeur

925, avenue du Pont Nord 31, rue Jacques-Cartier est Dolbeau (Québec) G8L 1Z1 2595, rue Godbout C.P. 7800
Alma (Québec) G8B 7B6 Chicoutimi (Québec) G7H 1X9 Tél: (418) 276-3431 Jonquière (Québec) G7S 5B1 St-Félicien (Québec) G8K 2R4

Tél: (418) 668-6165 Tél: (418) 696-4444 Tél: (418) 548-0821 Tél: (418) 679-1605

* Remise de 500 $ offerte par General Motors du Canada, applicable sur les nouveaux modèles Metro 1992. Cette offre ne dure qu'un tempslimité. *“* La garantie prolongée de 4 ans/100 000 km a une valeur au détail de 409 $.
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Comté Roberval
uupaqerTTeren maen-

«

corierne

Projets de construction

du réseau routier
ROBERVAL(RT) Plusieurs

travaux de construction et
d’entretien de routes seront
entrepris au coursdesprochai-
nes semaines dans plusieurs
secteurs du comté Roberval
afin d’améliorerl’ensemble du
réseau routier.

Le ministre Gaston Black-
burn a fait l’annonce, vendre-
di dernier, de la programma-
tion 92-93 pourla construction
de ce réseauet l’entretien des
infrastructures.

Parmi lestravaux effectués,
notons la correction de cour-
bes, terrassement et pavage à
Sainte-Hedwidge sur tout le
cheminmenantau lac Rond. Le
coût en est estimé à 570 000 $.
Un montant de 2 425 000 $ est

investi sur la route 167 à la Doré
pour du terrassement et du
gravelage.

A Albanel, des améliora-
tions seront apportéeset aussi
à Girardville pour corriger la
sortie Girardville-Albanel. Un
montant de 1 100 000 $ sera
investi pour une protection
accrue. On injectera 805 000$ à
Péribonka jusqu’à la limite du
district 93.

Enfin, soulignons que le
ministre Blackburn continue
les démarches auprès du mi-
nistre délégué aux transports
afin que soit entrepris des
travaux visant l’amélioration
de la courbe au tout début de
la sortie nord de Roberval.

 

SPECTACLE— Les mem-
bres de l’Atelier de guitare
électrique du cégepd’Alma
se sont produits en public,
cette semaine.

On voit ici le guitariste
Daniel Naud. Etaient aussi
présents: Claude tremblay,
Martin Bacon, Marc Fran
coeur, Donald Gagnon,
Mike McLean, Michel Blan
chette, Carl-Sébastien Cyr,
Jean-René cloutier et Joel
Harvey.    (Photo Steeve Tremblay) p  
 

Avez-vous déjà fait l'essai d'une SAAB?

 

 

 

DEVANT de BOEUF | 1°°$
 

 

1/2 BOEUF

 

 
 

 

DERRIERE de BOEUF
(Débitage et emballage complets)     

  

1 2er
«bb

   

SAUMON ROSE
  
 

AILES DE POULET

 

 

JAMBON CUIT

 

 

FOIE - COEUR DE POULET

 

 

CUISSES DE POULET

 

 

BOLOGNA BLANC "Spence"
 

 _ SAUCISSE "Maple Lodge”

85, RANGST-IOSEPH-ST-FULGENCE (Valin)
_543-7969-: 674-2434_je 1JUSQU'AU 16 MAI

 

   

   

4

    EN VIGUEUR

 

LEEeBurazirstagTaazic

s fade he 

ay
cesdbie uae73,77 $%gumgrrasreErLTs , TS

Le Canada
a la meilleure
qualité de vie
au monde!

Selon qui?
Les Nations Unies.

Le Rapport mondial sur le développement humain
(1992) est publié par le Programme des Nations Unies
pour le développement. Lindex de développement
humain (IDH) utilisé dans ce rapportestle résultat
d’une évaluation de I'espérance de vie, du niveau de
scolarité et du pouvoir d'achat des habitants de 160 pays.

Canada
Le Canada a 125 ans.
Il y a de quoi êtrefier.  
  

 

 



  

 

Obsédé parle fantasme de l'homosexualité
Voici mon problème,je crois

que je suis homosexuel. Voilà,
le mot est lançé. Je crois queje
suis une tapette. Personne de
mon entourage ne se doute de
rien.

Je vis avec ce problème

 

Andrée  
    

    

oily
Sexologue

depuis mon enfance. Je ne sais
pas d’où mevientcette tendance
ni comment m’en débarrasser.
J’ai le sentiment d’étouffer.
J'essaie de l’ignorer mais il
refait toujours surface. Parfois
cela frise l’obsession.

Il m’est arrivé pendant mon
enfance d’avoir des attouche-
ments sexuels avec des jeunes
de mon age. Par la suite jai
continué, jusqu’a ce que je
rencontre des filles. Je me
disais qu’avoir des relations
sexuelles avec elles était aussi
bon qu’avec des garçons. Je me
suis marié, mais voilà que
sexuellement c’est autre chose-
que je désire dans mes rêves et

Les souvenirsmes pensées.
apcionnes caresses refont

SUriac

A Padolescence j'ai eu avec
un homme marié des relations
queje n’aijamais oubliéesmais
queje mecachais moi-même. Je.
ne veux pas penser que cela
pourrait se savoir carje perdrais
le respect de moi-même et de
ceux quej'aime. J'ai déjà songé
au suicide, mais j'ai peur de
souffrir et de faire souffrir. Je
suis tannéde ces pensées et de
ces désirs que je garde en moi.
Merci de me lire et de me per-
mettre même sous l’anonymat

NiaAd. 7a
RÉAÏTMOISAN

690-1245

de me libérer d’un fardeau que
je porte depuis longtemps.

Réveur obsédé

Pourquoi ce besoin de tou-
jours s’enfermer dans des éti-
quettes limitatives du genre:
«Voilà je suis une tapette»,
plutôt que de tout simplement
reconnaître les faits objectifs
qui sont que vous êtes un

homme qui vit sa sexualité de
façon satisfaisante avec une
femme qu’il aime (d’après vo-
tre lettre que j'ai dû abréger
pourprotégervotre anonymat),
tout en ayant des fantasmes de
relations sexuelles homo-
sexuelles? Les fantasmes sont
là pourça, pour permettre de

 

Asüna Sunrunner

Freins antiblocage
4 roues motrices

Moteur4 cylindres, 1,6 litre

Transmission manuelle 5 vitesses

 

TransSport

Climatiseur gratuit*
Moteur V6, 3,1 litres
Freins antiblocage
Panneaux de carrosserie

+ . a 

transgresser les interdits sans
obligation de passer à l’acte.
Ils jouent le rôle en quelque
sorte de soupape,lorsque cer-
tains de nos désires les plus
intimes ne peuvent se vivre
dansla réalité. À la condition
bien sûr, de les prendre pour
ce qu’il sont, sans culpabilité,
comme un moyen d’élargir la
réalité afin de la rendre la plus
agréable possible. De nourrir
la pulsion, quoi! Plutôt que de
se convaincre qu’ils sont le
reflet inéluctable de notre
vraie nature.

Pour alléger un peu votre
souffrance,vous pourriez donc
dans un premier temps, es-
sayer de dédramatiser vos

fantasmes homosexuels, et
peut-être pourquoi pas les
varier, pour qu’ils réjoignent
un pet plusvotre vécu hétéro-
sexuel présent. Car ce qui
causela frustration, c’est lors-
que l’écart est trop grand en-
tre les fantasmeset la réalité
de l’individu.

Peut-être jugerez-vous cela
impossible à cause de l’em-
preinte qu’à laissé chez vous
les expériences intenses de
votre enfance et de votre ado->
lescence.

Dans ce cas, il vous faut
chercher de l’aide plutôt que
d’essayer d’ignorer votre pro-
blème comme vous dîtes le
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Venezflairer la bonne affaire chez votre

concessionnaire Pontiac/Asüna/Buick/GMC!

Profitez de rabais

de 500$ à 1500$
sur plusieurs modèles!

Location de GMACaussi offerte sur place!

“Cet avantage est exclusif à la Pontiac Trans Sport et s'ajoute au rabais de 1 500 $
déjà en vigueur. Si le véhicule est acheté sans cet équipement, l'acheteur se verra
remettre un crédit équivalent de 750 $. Offre d'une durée limitée.

CHEZ VOTRE CONCESSIONNAIRE

PONTIAC - AsÜna - BUICK

antirouille en polymère DU SAGUENAY-LAC-SAINT-JEAN

Chic Pontiac Buick Ltée ~ Dolbeau Automobiles Ltée Duchesne Auto Limitée Roberval Pontiac Buick inc.
Chicoutimi Dolbeau Alma Roberval
418-696-2226 418-276-0581 418-662-3431 Vu! LA LKBRISIIT AE UIS LD MIGSSSETTE * 4 ANS

  

faire présentement, sans résul-
tat puisqu’il refait toujours
surface et vous ebsède.Si l’in-
dividu ne choisit pas son ho-
mosexualité, par contre c’est à
lui (elle) que revient la respon-
sabilité de décider dela vivre
ou non et ce dans les meilleurs
conditions possibles.

Bonne chance.

Faîtes parvenir vos lettres
à:

1051, boul. Talbot
Chicoutimi, Québec

G7H 5C1

A/S de Mme Andrée Boily

Jimmy

Moteur V6, 4,3 litres

4 roues motrices

Freins antiblocage
aux quatre roues

Direction assistée

Sonoma

Moteur4 cylindres, 2,5 litres

Transmission manuelle 5 vitesses

Boîte de 73"

Freins antiblocage
aux rouesarrière

Garage Munger (1989) inc.
Jonquière
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Que pouvions-nous fêter le 1er mai?
Le lermai, c’était la fête des

travailleurs et des travailleu-
ses. Cette année, que pouvions-
nous fêter? La récession? La
victoire du libéralisme écono-

- mique?
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Le libéralisme n’est pas un
mal, loin de là! Il repose sur
des bases qui sont dynamisan-
tes pour une société. Nous
devons remonter jusqu’à l’In-

 

 

dépendance américaine(1776)
et la Révolution française
(1789) pouren saisir l’esprit. À -
ce moment-là, le libéralisme

est essentiellement optimiste
et fondé surl’idée que tous les '
humainssont «libres et égaux
en droit.» Qu’en est-il aujour-
d’hui,àlafin d’un siècle oùtant
d’étres-humains ont soufferts
des guerres et de la faim?

Nous subissons maintenant
le «totalitarisme» d’une écono-
mie fondée sur le marché.

Commel’écriventles évêques
à l’occasion de leur message du
ler mai, «ce qu’il y a de plus
intolérable dans l’ordre économi-
que actuel, c’est le recul des droits
sociaux et démocratiques devant
ce qu’il faut bien appeler la dic-
taturedumarché.» Dans ce sens,
le fait que le libéralisme éco-
nomique s’étende à la gran-
deur de notre planète est dra-
matique.

Car cela n’a rien à voir avec
l’égalité, la fraternité et la
liberté. Sous la tutelle des
banquiers occidentaux, les
pays du Tiers-Monde doivent
suivre des règles qui leurs sont
imposées. Lorsqu’un pays

demande de l’aide aux experts
du Fonds monétaire interna-
tional, c’est la population qui
en souffre. En Inde par exem-
ple, la «chirurgie» proposée
par les experts du Fonds
«impose au gouvernement de
réduire les dépenses sociales,
d’éliminer les subèentions et de
vendreles entreprises publiques
à de grandes firmes locales ou
étrangères.» Résultat: on éli-
mineles pauvres au lieu de la
pauvreté! Les millions de
morts de faim en moins, cela
ne ressemble-t-il pas à ce que

 

 

 

Les agricultrices de la région se
donnent un objectif ambitieux

Dansle cadre des activités
entourantle cinquième anni-
versaire de la Fédération des
agricultrices du Québec, le
Syndicat des agricultrices de
notre région amorce une cam-
pagne intensive de recrute-
ment. .

Du 14 au 30 avril prochain,
les agricultrices espérent re-
cruter au moins 100 nouvelles
membres. L'objectifest ambi-
tieux puisque le Syndicat des
agricultrices de la région du
Saguenay—Lac-St-Jean comp-
te actuellement plus de 200
membres parmi ses rangs.
Comme l’expliquait la pré-

sidente du syndicat, Madame
Fabiola Imbeault, «Des centai-
nesd’agricultrices de la région
bénéficient quotidiennement
des acquis de notre mouve-
mentsans mêmele savoir. En
leur faisantconnaître nosgains
et nos projets d’avenir, je suis
convaincue qu’elles aurontle
goût de se joindre à nous».

Depuis leur création, les
syndicats d’agricultrices ont
réussi à obtenir que les con-
jointes de producteurs agrico-
les puissent bénéficier des
aidesà l’établissementofferts

par l’Office du crédit agricole.
Ils ont obtenu un programme
spécial d’accès à la propriété
pourlesagricultrices de 40 ans
etplus. Ils onttravaillé ardem-
mentà la valorisation du sta-
tut professionnel des agricul-
trices. Enfin, les agricultrices
ont cherché à donner un sens
concret à la notion de qualité
de vie en agricuiture en orga-
nisant un colloque et en déve-
loppant un ensemble de pro-
jets en ce sens.

Pour faire connaître leur
mouvement, les agricultrices
ne se lancent pas seules dans
la mêlée. Elles ont en effet
obtenu l’appui de MadameRita
Riddez qui a accepté d’être la
marraine d’honneur de leur
campagne etelles ont conçu un
dépliant qui explique les ac-
quis de la Fédération et les
projets qu’elles entendent
déveloper au cour des années
à venir.

Les personnes désirant ob-
tenir plus d’informations sur le
Syndicat des agricultrices de
la région du Saguenay—Lac-St-
Jean, peuvent communiquer
avec Mme Diane Gilbert au 347
3697

la maison mystere
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nous vivons chez nous?
«La réduction des program-

mes sociaux», «l’élimination des

subventions», «la privatisation
des entreprises publiques», voi-
là des réalités que nous con-
naissons bien. Nous pouvons.
nous demander: qui sont les
victimes des réductions et des
coupesqueles élus effectuent
dansles programmes? N°est-il
pas le temps de s’inquiéter de
la société «coupée en deux»
que nous sommes en train de
construire? D’un côté, les

démunis:lesjeunes, de plusen
plus sans avenir dans notre
région; les femmes «chefs» de
famille, laissées à elles-mêmes
pour élever seules des enfants
qui finissent par les mettre à
bout; les chômeurs, qui doivent
se contenter d’emploi souvent
précaires; les jeunes couples,
dont le revenu «à deux» par-
vient à peine à faire un bon
salaire, etc. Vous me trouvez
larmoyant, décourageant?

Peut-être

Mais si nous continuons à

réduire les programmes so-
ciaux et à couper les subven-
tions aux organismes d’en-
traide, nous nous préparons un
réveil bien difficile: celui des
repus mis au pied du murpar
ceuxetcelles dont le ventre n’a
plus d’oreilles. Dans l’indiffé-
rénceetle silence des gouver-
nements, le cri des évêques du
Québec résonne aujourd’hui
en faveur de la démocratie
économique. Si nous avons des
droits, nous avons aussi des
responsabilités.

mb

CONCOURS
 

 

   - DE DESSIN
 

 

Hé! Les jeunes!

Si tu as entre 5 et 12 ans,
amuse-toi à colorier cette bernache et viens

la déposer dans le baril de tirage lors de

LA JOURNÉE DE LA BERNACHE A ST-FULGENCE.
 

 

À gagner

d'une valeur de $150.

* Tirage à 16h00

Nom:

LE 3 MAI DE 10H00 À 16H00

Un magnifique vélo de montagne

gracieuseté de Quincaillerie
Brassard Inc. Chicoutimi-Nord

 

Adresse: 
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Ouvrir un compte
à la Banque Laurentienne,

n - Capeut menerloin!
D'ici au 8 mai, profitez de la conversion
du bureau de La Financière en succursale

de la Banque Laurentienne, et courez la chance
_ de gagner unvo age pour quatre personnes

| alt Disney World *
D’ici au 8 mai 1992,il est plus avantageux que jamais d’ouvrir uncompte
de chèques a la Banque Laurentienne de Jonquiére, de Chicoutimi g ilIpe
de La Baie. Vous courez la chance de gagner un voyage d’une @
semaine pour quatre personnes, d’une valeur de 4 000$,
au Walt Disney World Resort, a Orlando en Floride...
ou un caméscope 8 mm avec télécommande, d’une
valeur de 750 $... ou un superbesac de sport.
Et ce n’est pas tout...

   

  

Obtenezgratuitement un radioréveil
Profitez de la conversion des bureaux de La Financière de Jonquière, de

Chicoutimi et de La Baie en succursales de la Banque Laurentienne
7 pour ouvrir un compte de chèques. Avec un dépôt minimum de

il     LRte 250 $ pendant 90 jours, nous serons heureux de vous remettre un
Ej numérique AM-FM. Cette offre est valable, dans votre région

seulement, jusqu’a épuisement des stocks; elle ne peut étre combinée a
aucune autre offre. Elle est également sujette a certaines conditions.

Le concours est limité aux succursales participantes; seuls les clients agés
de 18 ans et plus peuvent y participer. Pour obtenir le réglement ou pour plus

de renseignements, communiquez avec votre nouvelle succursale de la
Banque Laurentienne a Jonquiére, 3711, boul. Harvey, 542-2311;

Chicoutimi, 371, rue Racine Est, 549-7501; La Baie, 1220, av. du Port, 544-6887.

*Le voyage comprend le transport aérien (de Montréal) et les transferts aller-retour, l'hébergement,les

laissez-passer pour 2 adultes et 2 enfants et 500 $ CAN en chèques de voyage Visa de la Banque Laurentienne

Sie
BANQUE

LAURENTIENNE

DEPUIS 1846
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Prévenir la dépression
et le suicide

Dans notre région, des en-
quêtes ont été faites disant
qu’il y avait un haut taux de
gens souffrant d’alcoolismeet
d’abus de drogues. Un haut
taux de suicide aussi. Ce n’est
guère rassurant, très inquié-
tant. Qu’est-ce qui explique ce
fait que tant personnes
autant jeunes qe, âgées ten-
tentde mettre finà leursjours?
Blen des gens vont répondre:
chômage,récession, pauvreté,
séparation et problèmes de
couple. Ce sont des causes, on
ne peutle nier.

Mais il y a d’autres raisons
dont je peux sds parler en
connaissance décause et dont
certains vont peut-être se re-
connaître. Une personne peut
être né avec des dispositions à
la dépression être une per-
sonne solitaire, repliée sur
elle-même. Si l’environne-
ment, la famille et l’entourage
dans lequelil a grandi et vécu
sont néfastes ne l’aide pas à
s'épanouir (alcoolisme, vio-
lence, drogues, parents ab-
sents, chicanes dans le couple),
un plus grand sentiment d’in-

sécurité et de dépression peut
le gagner en vieillissant. I
peut devenir un être dysfon-
tionnel.

C'est-à-dire qui a de la dif-
ficulté à vivre en société. Ayant
un énorme besoin de commu-
niquer et d'aimer les autres et
ayant trop de difficulté à le
faire et ayant toujours l’im-
pression d’être seul même
entouré de gens, il tentera
éventuellement de mettre fin
à ses jours. :

Il faut de l’aide bien sûr.
Psycholôgues, thérapeutes en
hypnose, psychiâtres peuvent

aider. Mais dans le cas de
jeunes enfants, si l'entourage
reste le même, il n'y en aura
pas de changement. Adoles-
cents ou enfants, cela prend du
dialogue de la patience. il faut
que les parents changent si
possible pour aider celui qui
souffre. Pour l’enfant ou l’ado-
lescent encore jeune, les cho-
ses peuvent aller mieux rapi-
dement.

Pour l’adulte, cela peut être
plus long. Souffrant depuis
longtemps il peut avoir des
rechutes de dépression et de
tentation de suicide sans tou-
tefois vouloir le faire, mais il
faut saisir les avertissements
qu'il nous donne, les change-
ments de comportement. Le

plusimportantc’est de se faire
aider, d’être avec des gens que
tu aimes, avec qui tu te sens
bien, de ne pas rester seul,
d’espérer, de ne pas perdre
espoir.

Dans notre région, il y a
peut-être plus de personnes
dysfontionnels vivantdans des
entourages ddysfontionnels
qu’on pourrait le penser. Le

plus important, c’est de s’ou-
vrir la bouche,le coeur, prier,
il y a quelqu'un pourte tendre
la main.
d’avance.

Enterminant,il fautarrêter
de croire que ceux quiparlent
de suicide ne font que des
menaces ou veulent simple-
ment attirer l’attention: les
cimetières sont plein de gens
commeça qui ont voulu attirer
l’attention.

Roberto Cittadini

St-Eugène d’Argentenay

 

ALMA(PET)—Àcompter
de maiet jusqu’à la fin no-
vembre, 125 jeunes de 16 à
21 ans du comté fédéral de
Lac-Saint-Jean se rendront
en Ontario, dans le cadre du
programme d’échanges
Voyageurs Canada 92. Il
s’agit du premier volet d’un
échange. .

Leur séjour d’une se-
maine dans le comté de
Hamilton-Estse fera dansle
cadre d’un programmeins-
tauré à l’occasion du 125 e
anniversaire du Canada,
explique un communiqué 

Jeannois en visite
dans Hamilton-Est

dubureaududéputé Lucien
Bouchard. Le programme
assume les fraisde transport
et l’hébergementsur place
est assumé par des familles
d'accueil.

Les jeunes voyageront
pargroupes de 10. Un adulte
les accompagnera. Lesgrou-
pes devront être constitués
en fonction des activités
communes des personnes,
comme un sport, ou du fait
qu’ils vivent avec un handi-
cap, ou encore selon les
intérêts communs des jeu-
nes qui le constitueront.  
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l'occasion du 1HO ième

anniversaire de la ville de Chicoutimi,
np, , Ir ;
Chicoutimi 92

tient à rendre un hommage public

a ces, ensonnalités du monde

de l'Education qui, par [sur

dynamisme et Leur travail echraondinaire, |

ont contribué au développement et

 

Sinon c’est perdu .  
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au rayonnement de la collecttuité.

 

 

"Club des bâtisseurs'
 

Personnes honorées
 

dans le domaine de:
 

L'ÉDUCATION
 

SLclub des batisseuns de Chicoutimi 92" regrouhe des

Chicoutimiens et Chicoutimiennes qui ont été en position

d in luence dans le monde des affaires, de la politique et de

[É ucation, dans les milieux social, slentfiqus et religieux,

dans les domaines du sport et de

AR

A

CES grandes ‘personnes qui ont ctu en [eur Ville,

ar Leur affiliation à des associations et par fleur situation

professionnelle, ces hommes et ces femmes d'un civisme éclairé

ont joué un rôle important dans Le rayonnement de

fa ville de Chicoutimi

Chicoutimi reconnaissant.

anniversaire’
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     Monsieur Gérard Boies

Monsieur Jacques Riverin
Monsieur Joseph Bonneau
Monsieur René Tremblay

Monsieur Paul Turcotte
Monsieur J.-Georges Fortin
Monsieur Gustave-Emile Desmeules
Madame Stella Morissette
Frère Wilfrid Gauthier

Monsieur Jean-Baptiste Potvin
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Pour le barrage
Quand nous parlons de ré-

créo-touristique, certaines
personnes ne saventpas ce que
cela veut dire. Je prend par
exemple M. Paradis du RPA
(Regroupementpour la protec-
tion de l’Ashuapmushuan). Ce
monsieur semble sortir tout
droit d’une boite à surprise
pour nous monter un château
de cartes pareil.
On dit que le passé est ga-

rant de l'avenir, alors je vais
faire un peu d’histoire a ce
monsieur. Prenons par exem-
ple, le jardin zoologique, re-
connu au niveau régional,
provincial et outre-mer et
pourtant, sans les subventions
de différents ministères ainsi
quela levée de fonds qu’il fait
auprès de la population, il ne
pourrait exister. La raison en
est bien simple, la saison est
trop courte et le bassin de
population est trop petit. Un
autre exemple,le centre de ski
le Valinouët. Il éprouve pré-
sentement de graves problè-
mes financiers pour les mêmes
raisons.

Mais pour les incorrupti-
bles du récréo-touristique, si
vous voulez prêcher par
l’exemple, ilyauraitunmoyen.
Prenonsle projet de centre de
ski au lac François évalué à 3
millions. Lesorganisateurs ont
amassé environ un demi mil-
lion mais il manque encore 2
millions et demi. Pourquoi ne
pas venir investir un demi
million vous aussi, soit en

hypothéquant maison, chalet,
voiture, etc.

Là, vous vous feriez une
crédibilité auprès du public,
sinon, vos beaux projets ce
n’est que du vent et vous men-
tez à la population en lui fai-
sant croire qu’avec un projet
récréo-touristique on peut
remplacer un projet de 1,1
milliards. C’est un mensonge
aussi de laisser croire à la
population que le canyon situé
sur l’Ashuapmushuan va avoir
des retombées économiques
pour compenser la perte du
barrage. Mais qui va enfin
venir risquer d’investir ici, je
n’en ai pas vu un seul.

Présentement, Alcan, Abiti-
bi-Price, Cascade, Domtar et
Donohue ont mis à pied plu-
sieursmilliers detravailleurs,
vivant une des plus grandes

 

CAMP D'ÉTÉ ANGLAIS

esde 7 à 15 ans

crises de leur histoire. On ne
peut plus penser à eux comme
levieréconomique surtout que
dansles prochaines années,ils
vont aller jusqu’à 40% de pa-
pier recyclé, donc moins de
bois à couper et moinsde tra-
vailleurs. Il y a au Saguenay—
Lac-Saint-Jean 20,000 chô-
meurs, soit 14% de la popula-
tion et dans ce nombre on ne
compte pas ceux dont le chô-
magevientde finir et qui sont
sur le bien-être social.

Hydro-Québec nous arrive
avec un projet de 1,1 milliards
quiva créerplusieurs milliers
d’emplois pour5à6 ans. Avons-
nous les moyens d’écarter du
revers de la main ce projet sur

le simple fait que cela va dé-
ranger quelques poissons et
moins de 1% de la production
forestière?

Moi, je dis non, on n’a pas
les moyens. Ceux qui ont un
emploi présentementsontbien

chanceux. Mais savez-vous le
drame d’un homme de 40 ans

qui perd son emploi, et se re-
trouve sans travail avec une
femme et des enfants! Com-
mententrevoit-il l’avenir?

M. Paradis du RPAÀveutfaire
croire à certains quele récréo-
touristique peut faire vivre des
milliers de travailleurs. Le
problèmeavec cet hommeest
qu’il sait parler, mais malheu-
reusementn’a que des menson-
ges à dire. En passant, j’aime-
raitattirer l’attention sur le fait
que M. Paradis est fonction-
naire, donc, gros salaire, gros
avantages sociaux, gros fond de
pension. On pourrait se de-
mander ce qu’est pour lui un
chômeur. Si c’est une cause à
défendre qu’il veut ou de la
publicité, alors il n’a qu’à s’oc-
cuper d’Abitibi-Price avec son
flottage de bois surle lac Saint-
Jean, bien plus dommageable
pour le poisson que les barra-
ges. D'ailleurs, c’est dans son
patelin.
En mon nom et au nom de

tous ceux qui se cherchent un
emploi, j’incite Hydro-Québec
à continuer son projet car on
ne peut prendre le risque de
manquerle bateau.

Merci.

Jean-Marie Vézina
1690, Loranger
Saint-Félicien

     

  

    

  g
“ Pour vos

  

 

/

l'occasion du 1AO ième

anniversaine de la ville de Chicoutimi,
OCb + ut . ,

teouLumt 92

tient à rendre un hommage publie

a ces personnalités du monde
e l'Enseignement qui, par [eur

dynamisme et Leur travailextraordinaire,

ont contribué au développement et

x

 

au rayonnement de la collectivité.

 

"Club des bâtisseurs"

personnes honorées

dans le domaine de:
 

L'ENSEIGNEMENT
 

 

Soeur Cécile Minguy
Madame Stéphanette Potvin
Frère Omer Couillard

Monsieur Hermas Simard
Monsieur Henri Jobin

Monsieur l'abbé Armand Tessier
Monsieur Mevil Turcotte

Soeur Simone Fortin

Madame Marguerite Bergeron-Laberge
Monsieur l'abbé Joseph-Arthur Tremblay

/ ! club des batisseuns de Chicoutimi 92 ’ regroupe des

Chicoutimiens et Chicoutimiennes qui ont été en position

dinfluence dans le monde des affaires, de [a politique et de

Lé ation, dans les milieux social, scienti ique et religieux,

dans les domaines du sport et de la culture.

ARan eur affiliation a des associations ef par Leur situation
+

professionnelle, ces hommes et ces femmes d'un civisme éclairé Camping sauvage, canotage ont joué un rôle important dans le rayonnement de
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j ructurés de conversation * Immersion totale en ANGLAIS en pleine nature la ville de Chicoutimi 2
HEBERGEMENT, Formation et Activités: | 12

H n =

695$ (plus taxes) à ces grandes personnes qui ont cw en Leur Ville, g
PERIODE DES SESSIONS: « LES PLACES SONTLIMITÉES, Chicoutimi ; 2
1 CAMP: 5 au 18 juillet HATEZ-VOUS- icoutimi neconnaissante.
2e CAMP- 19 juillet au Îer août (30 places / sessions)
3° CAMP: 2 15 août Soau A PSN
DÉTENTRICE D'UN PERMIS %A
DU MINISTÈRE DE A YN 6 L I AN AL Bp
ÉDUCATION CP-0446 p<PP 7

255, rue Racine Est, C.P.363 Chicoutimi (Edifice Trust Général, 3 étage A

4<- 693-0343... E-——|
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Harmoniser les acquis des sciences
Dr Pierre J. Gilbert, D.C.
431, rue Belvédère Est
Alma, Qc

GSB 5Y9

Monsieur,

Pour faire suite a votre arti-
cle paru dans le Progrès-Di-
manche du 19 avril 1992, j’ai-
merais vous apporter mon
point de vue. je ne me consi-

dère pas comme un évolution-
niste (qui croit que la théorie
de l’évolution de Darwin est
infaillible), ni comme un fon-
damentaliste et/ou un créaton-
niste (qui prennentla Bible au
pied de la lettre). Je suis tout
simplement un homme de
science (biologiste) et un
croyant qui pense qu’il est
possible d’harmoniser les
acquis des sciences modernes
et les données de la foi chré-
tienne.
Le développement des

sciences a fait et fait encore
surgir de nombreuses ques-
tions autour de l’origine du
monde. Les fondamentalistes
et/ou les créationnistes se
demandentencoresi la notion
biblique de la création est
conciliable avec la théorie
darwiniennede l’évolution ou
devons-nous, comme croyant,
choisir l’une ou l’autre? Dans
les années 1920, cette question
a fait l’objet d’un procès aux
Etats-Unis et depuis ce temps,
beaucoup d’articles de la part
d’hommes de science et de
théologiens ont alimenté le
débat et ont tenté d’apporter
certaines précisions.

D'abord,l’existence d’untel
malaise réside dansle fait que
certaines personnes— et vous
me semblez faire partie de
cette catégorie — ignorent le
langage de la science et celui
de la foi. La science a comme
objectif premier d’établir'des
liens entre les phénomènes.
Par exemple, la science peut
montrer que telle maladie a
telle bactérie commeagentet

ce micro-organisme exigetel-
les conditions environnemen-
tales pour se reproduire. La
science ne sort jamais du
domaine du fini et du domaine
du conditionné. Pour sa part,
la foi exprime l’expérience
d’unerelationinconditionnée.
Le langage symbolique occupe
une place importante dans la
Bible. La foi nous concerne de
façon inconditionnelle. Nous
n’avons jamais le droit de se
servirdesaffirmations de l’une
pour refuter les affirmations
de l’autre. Les fondamentalis-
tes ne semblent pas compren-
dre pas du tout le sens du
message biblique. Ils contes-
tent la théorie darwinienne de
l’évolution parce qu’ils lisent
littéralementles déclarations
qu’on retrouve dans la Bible.
Commevous dites, la Bible est
inspirée par Dieu et je suis
d’accord avec vous. Mais cela
ne signifie pas que chaque
phrase de la Bible doit être
considérée comme intangible
et prise au pied dela lettre. La
notion de Création dans la
Bible ne renvoie pas à un
moment particulier, ni à un
événementprécis et bien loca-
lisé. C’estune notion quisigni-
fie avant tout que Dieu a une
relation voulue et amoureuse

avec tous les humains. L’au-
teur du récit biblique de la
Création n’a jamais voulu en
faire une description scienti-
fique des origines du monde:
le message biblique est essen-
tiellementd’ordre spirituel et
moral.

Tel qu’il est écrit dans La
Documentation cathotique
(45(1948), coll.526 et 47 (1950),
coll.1166) «les premiers chapi-
tres de la Genèse relatent en
un langage simple et figuré,
adapté à la mentalité d’un
peuple peu cultivé, les vérités
fondamentales sur lesquelles
repose la poursuite de notre
salut éternel en même temps
que la description populaire

 

  
Laurent Laplante, Journaliste
Animateur de la journée

 

“La formation, valeur ajoutée”

 

 
 

   

EN APRÈS vi

PANEL: “Les nouveaux défis de la productivité”

ATELIERS: “La productivité au quotidien”

@ COÛT: 95$  Aprés le 8 mai: 120$ F

LSINFORMATION ET INSCRIPTION:(418) 543-5941
CHAMBRE DF COMMERCE DE CHICOUTIMI -4 - = |

estion COLLOQUE REGIONALANNUEL
essources MERCREDI, 13 MAI 1992

PA HOTEL LE MONTAGNAIS - CHICOUTIMI

umaines

Région 02 “LES NOUVEAUX DEFIS DE LA PRODUCTIVITE”

 

   EN MATINEE

 

My “Les modèles de productivité sont-ils transposables?”
; Normand Simard, Psychologue industriel, U.Q.A.R.

“La productivité, c'est quoi?”
Benoît Montreuil, Professeur agréé, UNIVERSITE LAVAL

“La productivité, les responsabilités de chacun”
urent Chartier, Vice-Président, GROUPE C.F.C.

 

Normand Caron
Vice-Président Formation

FONDSDE SOLIDARITÉ

 

 

       

  

  

 
  

des origines du genre humain
et du peuple élu.» Lorsque
Israël proclamesa foi en Dieu,
Créateur du ciel et de la terre,
dansce que nousappelons«les
récits des origines», il a déjà
toute unehistoire derrière lui.
La doctrine biblique des origi-
nes est une doctrine théologi-
que et elle doit sa cohérence
au fait qu’elle traduit le mono-
théisme absolu (l’existence
d’un seul Dieu).

Les fondamentalistes pré-
tendent qu’il existe entre la
théorie de l’évolution et la foi
chrétienne, detelles divergen-
ces de vues, qu’aucun dialogue
entre les deux n’est possible.
Pour eux, dès que l’on concède
une possible évolution de la
vie, on implique que les Sain-
tes Ecritures contiennent des

erreurs. Il serait intéressant,
à ce moment, de se demander
commentse situe la doctrine
officielle de l’Eglise catholi-
queface à la théorie de l’évo-
lution? La doctrine officielle
de l’Eglise catholique respecte
les recherches scientifiques
qui sontmenées dans les divers
laboratoires:

1) elle n’empêche pas les
chercheurs qui essaient de
mieux comprendre le fonction-

Travaux
maintenant

nement du mondeetles liens
qui peuvent exister entre les

différentes espèces animales
ou végétales;

2) elle ne considère pas non
plus que la théorie de l’évolu-
tion s’oppose à la foi chré-
tienne, du moment que cette
explication se limite à rendre
compte des certitudes et des
probabilités qu’elle peutaffir-
mer dans son champ d’obser-
vation.

Le document conciliaire
«Gaudium et Spes» parle
d’ailleurs de la légitime auto-
nomie de la science (no 36) et
demande que les chrétiens
cultivent de pairla science et
la doctrine chrétienne(no 62);

3) la doctrine officielle de
l’Eglise catholique accepte de
façon indéniable que le lan-
gage de la Bible (dans le texte
de la Genèse) propose un scé-
nario poétique de la création
qui illustre une représentation
detypefixiste etnon évolution-
niste.

La foi chrétienne n’a pas à
se poser en rivale de la science
qui et beaucoup mieux armée
pour expliquer l’évolution
biologique des différentes
espèces animales ou végétales.
L'essentiel pourla foi, c’est de

découvrir l’essence de la Ré-
vélation de Dieu, c’est-à-dire
qui est Dieu et qui nous som-
mesà ses yeux. Ce qui compte,
c’est le sens de la vie, les rela-
tions entre les créatureset le
Créateur. la science répond au
«Comment» nous sommes
faits? Tandis quela foi répond
au «Pourquoi», nous sommes
faits? Ne demandons pas à
l’une de répondre pourl’autre.

La foi et la science appar-
tiennentainsi à deux (2)ordres
différents du savoir et qui ne
peuvent s’imposerl’un à l’au-
tre et qu’on ne peuttransférer

l’un dansl’autre. La science et
la foi ne dérivent-elles pas
toutes deux de la même Source
de toute vérité. Jean Paul II
disait devantles titulaires des
Prix Nobel en décembre 1980:
la science est pourla vérité et
la vérité pour l’homme et
l’homme reflète, comme une

image, l’éternelle vérité trans-
cendante qui est Dieu (L'Eglise
canadienne, 5 mars 1981, page
387). Dire quela science et la
foi doivent être distinguées,
cela ne veut pas dire que les
Eglises ne doivent pas se sou-
cier de ce quise faitet se pense
autour d’elles. Commele di-

(Suite à la page B31)
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et la bible
sait Jean Paul II: «Nous ne
craignons pas et même nous
excluons, qu’une science qui se
fonde surdes motifs rationnels
et procède avec une sérieuse
méthodologie, puisse débou-
chersurdes connaissances qui
entrent en conflit avec les
vérités de la foi. Ceci peut
arriver uniquement quand la
distinction entre les ordres de
connaissance est ingorée ou
niée» (L’Eglise canadienne,
ler mars 1981, page 421).

Donc, les différentes affir-
mations contenues dans le
récit biblique de la Création
se situent que dansla perpec-
tive de la signification et elles
ne tiennent pas compte du
déroulement historique de
l’apparition des êtres sur la
planète que tentent de répon-
dre les différentes sciences
empiriques (sciences qui s’ap-
puient exclusivementsurl’ex-
périence et l’observation et
non sur une théorie).

La représentation du récit
biblique de la Création est de
type fixiste et non évolution-
niste.

Enadoptantunetelle repré-
sentation, «l’Eglise catholique
commela plupart des Eglises
chrétiennes a su faire le par-
tage entre le message religieux
proprementdit de la Bible et
le cadre littéraire particulier
ainsi que les données culturel-
les propres de l’époque où ont
été consignées, par écrit, les
différentes «traditions».
L’Eglise catholique diverge
d’opinion avec les fondamen-
taliste sur leurmode de lecture
naïve de la Parole de Dieu et
sur les conséquences qui en
découlent par rapport à leur
théologie de la Création»
(l’Eglise canadienne, 8 février
1990).

Les fondamentalistes se
refusent à opérer ce discerne-
mentetils n’ont pas retenu la
remarque de sagesse de Gali-
lée: «la Bible ne nous enseigne
pas commentva le ciel, mais
commenton va au ciel».

Contrairementàce que vous
souhaitiez dans votre lettre,je
n’ai pas l'intention de provo-
quer un débat sur le sujet.
Eloignez de moi, cette idée. Je
voulaistoutsimplement réagir
à vos propos et j'espère tout
simplement que ces quelques
informations pourront vous
apporterun peu de lumière sur
le vrai sens du beau récit bibli-
que de la Création.

Soyez assuré, cher mon-
sieur, que je ne veux pas être
vu comme un défenseur de la
théorie darwiniennecaril est
maintenant accepté par la
communauté scientifique, que

Parole de
sagesse

"Être bon pour chacun et
témoigner de l'affection à cha-
que créature vivante."

“Montrer compassion et bien-
veillance envers tous les hu-

mains. Extrait des Écrits
de Ia Fol Bahé'le

POUR INFORMATI
19 ° 343-3274 ;

ONS:. 4. ii €
fad fi) « AHA : 

cette théorie a ses limites puis-
qu’elle est basée exclusive-
mentsurdes données morpho-
logiques et qu’il y a des chaî-
nons manquants. Les récents
développements en biologie
moléculaire nous fournissent
des outils entièrement nou-
veaux qui nous permettent de
comparerles organismes selon
les critères biochimiques.
Mêmesi je suis un homme de
science, j'admets volontiers
que la science ne doit jamais
être du domaine de la vérité
absolue.

Sincèrementvôtre,
Raynald Côté, Ph. D.

2302, rue Dion Jonquière,
Québec
G7S 5L
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BOURSE— Le président de la Biennale du dessin de l’estampe
et du papier Bernard Pilote remet une bourse de 250 $ à Claude
Ferland pourla qualité de sa production artistique. La scène se
déroulait cette semaine, lors de la remise du programme de
bourses du cégep d’Alma.

 

CONFERENCE— Yvon Thé-
roux a dressé, à Alma, un
portrait des approches spiri-
tuelles actuelles, en relation
avec les racines desdifféren-
tes croyancesetapproches qui
se manifestent ces années-ci,
avec sa vision des influences
qui les ont inspirées.  
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Chicoutimi92
vous présente...

 

  La

Es
LE RÉCIT DE CHICOUTIMI

L'éducation TEXTE: JULIEN BERGERON DESSINS: STEEVE BARRETTE

L'éducation
Lors du dernier épisode le
couvent du Bon-Pasteur

est lancé

 

 

 

 

  

 

 

 

  

VERS 1870, LE AVRIL 1872, ( LE COUVENT DL) BON-PASTEUR A APPORTÉLA
VILLAGE DE —À SOLUTION AU PROBLÈME DE LA FORMATIONDES
CHICOUTIMI _ FAINSTITUTRICES MATS LE SAGUENAY A AUSSI BE-
COMPTE ENVIRON SOÏN DE PRÊTRES ETDHOMMES
MILLE TROIS CENTS te INSTRUÎTS POUR SE DÉVELOPPER.
HABITANTS. A >
iL POSSEDE ALORS pie pe = VV 8
DEUX ECOLES À ven nal |0Bis om
MODÈLES #POUR }— N=
SOIXANTE ELEVES L =
ET LE COUVENT D f=) ae
DU BON-PASTEUR 2 en EEE

| Qui EN ACCUEILE X CES ÉCOLES DISPENSENT UN £ = =
SOIXANTE-HUIT. COURS PRIMAIRE PLUS COMPLET. ~~ A Œ
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I i JE SONGEDEPUIS DES

ANNÉESÀ UNE MAT-
SON D'ÉDUCATION

; QUI DEVIENDRAÎT
AVECLE TEMPS, UN

A COLLEGE CLASSIQUE,

 

     

  

 

   
   

 

 

    

EN PLUSCE SERAIT UN BON MOYEN DE DETOURNER MES
PARQISSIENS DE L'INFLUENCE DE L'ÉCOLE PROTESTANTE À
RIVIERE-DU-MOULIN DIRIGÉE PAR LE PASTEUR COTE,

iL ME FAUTDABORD ECRIRE A MONSE!
GNEUR TASCHEREAU POUR OBTENIR
SON APPUI.    

     
 

 

UNE SEMAÎNE PLUS TARD, À l'ARCHEVÊCHÉDE QUÉBEC,

 

    AU BUREAU DE MONSEÏ- rs   

  

  

  

 

   

  
RACINE,iL EN MON
N'ARRÊTERA ay |POUVOIR
JAMAIS ! A POUR FAVO-

MA RISER LA
A RÉALISATION

DE SON  

 

  

   
 

        

EN TANTQUE COMMISSAIRES DÉCOLE DE
CHICOUTIMi. NOUSVOUS OFFRONS CETTE

ÉCOLE AVEC UNE ACRE DE
~\ TERRAIN POURŸINSTAL- MER
’\_LER VOTRE SEMINAIRE, =

(LNE ME RESTE
PLUS QUA LA

RENOVER POUR
LA TRANSFORMER
EN UN VÉRITABLE
PENSIONNAT AVEC
CHAPELLESALLE
DE RÉCRÉATION
ET DÉTUDES,
CLASSES , REA
FECTOIRE ET
DORTOIR.

 

    

 

    

    

  

 

  
  

 

 

AVEC CE COLLEGE ON NA PLUS
BESOIN DENVOYER NOS JEUNESSES

SE FAIRE INSTRUIRE A QUEBEC.

LA NOUVELLE SE
RÉPAND PARTOUT ®

  
  

    RA PRÊTJE VAIS T'Y INSCRIRE EUSÈBE!

 

QUAND LE SÉMINAIRE DE CHICOUTIMI SE LE 15 SEPTEMBRE 1873. LE NOUVEAU COLLEGE DEBLTE SES
ACTIVITES, ÎL ACCUEILLE QUARANTE-CINQ ÉLÈVES. CENOM-
BRE SELEVERA A SOÏXANTE ET UN AU COURS DE L'ANNÉE.  
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